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: CONDITIONS DE l>AURORE.
; .

Journal se publie lous fois

de La souscription est de

’ © vance poure Le ville
» par année outre le por,

asté, * Out paie an commencement du semestre.

n ne reçoit pas du souseriptions pour

Le Burtde l’Aunonot établi rue

lus correspondances du
Pout aT. J. Downey.

  

 

A LOUER.
. LOUERjusqu'aPREMIER MAIHie “ati

prochain, avec possession immédie

 

- ate, celte- Belle Mais mode Canapragne

je Ja Barçiere dy
onde.

 

avec écuries et reriees, urd

9 des Neiges. contre par, .

got RESMENCE DE PRAFALGAIE ier

atevant lu rés dence de A, Funxise, be

lusaleur Pampinformatiatsper
oHi=.

GNT DU CIMETIBRE
DE MONTREAL.

VIS eut donné par ces présentes que seit

A of ou verts du la troisième section de

cette société, dus ’ivres

de soustziption <viunt OuveHs dans la ol de

Morgréal, nu Buteade fa Compagine Shas,

stance contro lu feu, post In vieel Ia navi-

zation divutre mer, Lundi, te [3 joinjo de

Septembre courant et [os jours Sarvs, eahe

10 heures A. M, et 4 P. ML, tems on les pur-

uipsnes qui desired s'assurer des lots pour-

rout lo He.
J. 8, McCaul
J. Tmrance

   

LACOM

l'acte que mearpors «

Jas, Ferrier
Join Ey |

° J. WL Maitlaw
W. Murry Jolin Redpathi. Lyman 1

Mail sou David Brown

Moñtréal 10 Simpt: 1857. .

JARDIN BOTANIQUE
pe

GUILBAUT.
Rue Coté, dervig re lu Hanque de Montréal,

QUELRAULE a Pliovnenr d'annoucer

D _u . aux amatotts de balles plantes gui

Rent de fire une exrorsivn dans De sud #1 qu'il

à rapporté ace lui tne quantité de plantes les

plus rares, ce qui avee ka collection qu’il possédant

et colle qu'il 1eç -it en ce taument d'Hnrope, forme

là colleetion, La plus étendue qui ait été offerte cr

Canada, Vinvi.e les daines et me-sieure À venir

ja vicîter, afin de jiexer de l’étendue de In vote-

ont gn Prat vais à lé‘ablisaiment des experts
"ete plantes, qu'en ne voit pas dans les dats,

mame Ben sais en Farope, venant ea Tiere

uw Cap d« UnanseHspérance poimi Jesjurlles il

y à des plantez qui ant couté phuede:F5:) chagne.

ALG, n'a sien épargné nfin d'avnir en Canada

ne electiongay Flvalise avee celle de nu Voie
wapzes que Le publie s

-
COLLEGE JOLIETTE.

265 VERETABLISSEMENT tomté à l'Hsrcton

M Le pre var In Bondi de l'gnorable 1,40

ARETE, eat maintenant phavé sora fa Jireetio-

“eu eleres dg St, Viatour, Le plan des étuiles <e

divise en citann es, dig) oki qu’il suit

Inn aix
11m rtede la 6 Française et de

te Grammaire Anglsier,
Setrnétaque.
lhstsge Sainte ef cours vejigicex,
Premières notons de Géographie.
Hovoire at ienne, (en anglaise}.

QUE ANNÉE.
Mivotave des eux langue.
Bi tice gly Canada, .
Arith'nétique eb premio nations 6Alzebr

de tiéoin trie et de dssin linéaire.
Géo taphis. .
Mrincipes fondatnentirz d'Agriculture etre

Botanique,

Stvle épisto'alre et composition fans les deux
Lang

Hastoite aine, (en Anglais)
Tenue des livres,

3ME ANNEE.
Yes princi çs de lu Littérature. (Belle Let

res)

AMrébreut Géométrie.
Khatorique,
Etude ae la Constitution du Faye.
Histoire de France par ta méthode analytique.
Histoire d’Anzleterre (cu anglais Avec notes,
Cerpoaition ei iscours cn anglais cs cntran-

Gais.
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44 405 4XSÉL

Fhysigne, @imin appliqude aux arts ete,
Géomatrie Pratique, Arpentage, Mécarique,

ele,

Amrgnomie.
Gompositions Anglaises #4 Francanses.

. DML ANNÉE,
Jagiqre, Mu uagee Morate.

Architecture ct économie p-Itiqne.
Conpositionset discours dans lee deux laa

ues, .
Lea Blaves qui, avent suivice couts, désire-

taient étudier le latin, wouvrout, dans le inême
dtahliaycneuf, les profes-eurs qui un deuneron
Âca leçons à suîte du présent cours. La mini
que el le dessin setont enseiznés réguliérement-
chaque année, à tous ceux qui ayant nue disposi-
tion naturelle pour ces arts d’axrémgnt, voudront
les apprend e. IV sera laissé à Pusage dez élèves
une IRMiothé ue eloisie sous tous les tapp0rta ;
ct up comine exact axa domed du profit qu'un
ara fait del beature ; des prix ser.nt donnés
aux meilleurs narrators, Des etumens publics

auront lien à différentes époques de l’année, et
une distribntion solennetle ao prix précèdera les
vacances.

La reutiée des élèves tot fixéeuu & Septombre
prochain.

 

 

CONDITIONS,
Enseignement t logement $12 par ag, payable

&avance,
daur phue amples renseignements, s'adresser à

d'établisseneut,
Rev. ANT. Tunanmien, Directai
Hev. F. 1. Leanave, Sous-diremtuué
M, E. Cu vwpacszvn, M. Ne
M, A. Favann. veri
M. L. a} Past
M. W. Sarmenn, Cat.

19 achat,

PHARMACIE CENTRALE,
RUE sT. PAUL, No, 69,

Auprèe Rorché-Neut deux maisons araut l'an

4

H,
on Hotrl Racer,

Faoussimé verant d'ouvrir ra NOUVELLE

ta ville et de Ia camvagne qu’it a VgPsqUe cou
DhétG' kon 3:virtitnent de DROGUES

   

  

tions tu) avee les meilleurs Droguistes de qu’en face de PHôtel Douazana, et il l'Info
Francs event a mine de fournie à un prix qu’il tera tous ses efforts pour 2ontititer do ke
mod-ré des Méslicuments cr produits Chimiques
d'une préparation parfaite et garantis tels.
MM. lez Médecins et les Marchands ole lu

cémpuene sont invites à visiter ses paifumerica
et tene ri prodaiis, qu’ivleur vendra à des prix
xAputaavnus

AGE DR. PICAULT,
Rue St. Pant, No60,

REM4ERCIEMENS.
MDEMOISELLE MAFFRE” annonce res-

pectucusement an publie de Mantrual,
quite a ave une ACADE'MIE de DANE
pour 1¥n@raction des icunes Danes et Mesvpour

Elle donnesu Utrn euuation ponctuelle aux pen-
viannats ctuux familles privées. Conditions mo-
dêérées,

Pourtss+ aniculorités s'adresser À sa demcure,
77, me ltousteau, près du Quatré Delhousie.

9 Nov 1847. .

 

 

al .

Par semning lea.Maunt et Vrxpnans matin, Le

QUATRE PIASTRES par année payable

ht porir laenrpagne, Ju souscriphon est de trois
que chaque souseripteur dl

eeertmet

PHARMACIE, previent les hubitane de

Ses tele

x
aed

‘ -

 

D'OUTNEY,
Ix

payables par semneeties

evra payer au Bureas

moins de six mois.
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SALSEPAREILLE
DUDR TOWNSEND,

NOUVEAUN CERTIFICATS,
Panini les nombreuses attestations que nobis

revevons juvrneliement, nous cilerons tes aux
suivantes.

Louis Patoyande de Varennes, infisme d'une
touin depuis plusieurs nané.» incapable de ua.
vailler, à été guéri parfutement par l’asage de la
Salsepateille au Dr, Towntend qu'ila achoide
du Dr. Picautt de Montréal, qui peut pratier
celle guétison comme movenint de cc remède,

C.  PRIMAUX prets,
Curé de Varennes.

De. Presuver.— Monsieur, je_ crois qu’il est de
mon sleveis de donner au obi en génétal un
apperçu des résultats étonnants que j'ai éprouvé
en me servant de la Salsepareittedu Dre Tuwy-
send, il y u deux aus environ, je fus pris tans 1'9-
paule gauche d'une douienr de ttlasnatisime, qui
me fit sonffiir nuit et jours huit jours apuésavoir
ris me petite partisune houteidle,ju we trouvei
tout fat quéri, ot jo wai jamais cn de-
puis aneune attaque de douleur ; j'avais caaploy
Musiears temédusmais en sain, ju crois dune dix
voir pont de bien paltie recommander À tout lo
monde l’u-agade etre inpméciab'e méslecine,je
vous adres:c ce billet pour fe pubtier, ct quicon-
que voudrait avoir c'e meilleurs renscignenieis me
trouvera TIÉL À lui raconter € soulagement que
j'ai teçu parcs remède dans ie mois d'aout d.r-
nier 5 j'uftecournandé l'usage de la Satsepareitie
À plusients de taes atuis qui en ont été puaiteitr
tent satisiaits-—Je snis voire s.tvi.cur,

ANDRE H. BARON,
Montel, 22 cut. 1717, 1ue 31, Pal, No,106
EF Pour leg auties centiticats veir Pautee an.

flit, :

     

  

 

ECONOMIE.

BOUTIQUE DE BARBIER,
l'LAGE Jacques CauTien,

MONTREAL.
E Soussigné à l'honneur d'unfuriiet ses amis

À et te Public en 4'uéral qu’il à reçu A-rnicre-
ment de Pais 68 d'Italie (Me les Paquebotsde
New-York da supusise a5-ogtiment géadial de
Parfines dans vue grande Var été.
PuRRITQUES we. faites À recommandes

dans Jecouts delai d'usijournée sealeannt,
N. Bo— Avis pane les petsonnes qui vont pour

se faire wuser la babe,
vendu à a boutique, sera toujour

quelconque, auivi le pretcier

   

  

 

sans édite
ainsi de solve,
1G°— Le Soussigné profite de cete occasion

pous informer ses anis etle Poblic en général
qu'il peut guérir toutes sortes de Maux, lets jue
Ie Barbers Fateh, Sc. Se.
EMMANNUEL ANTONIO BURR ADDO,

23 juillet 1210.

SAU INTERMITTENTE.
gE E Suuseigne a Phonneur informer Ia

Apublic qu’il vient du recevoir nn nssor,
tment DAU provenant de la cèlèbre
SOURCE TPAU INTERMITTENTE de
Calédonie :— Aussi Un assortiment d'eau des
SOURCES SALINESet GAZEUSES.

; ANDREW MANN.
Depot de Puau de Calédonie }
Place darme-, 20 Août IS17.

HOTEL CLIFTON.

 

 

   

 

E Sonssizné etant PARTE des Souteesde
CALEDONIA pour S’ETABLIR à

qu’il a pris des arrengenteus avec le f'rojs-
évaire du

SPLENDIDE ETABLISSEMENT,
sibieu centu A tous les Voyayeurs Comme

HO1EL RASCÔ,
(ET C-DEVANT PIS DALEV,)

porr le rouvrir, Ou nettoie actuellement la
Biaison ct on le metdans les meilleur état
possible, elle sera prete à recevoir les voya
peurs lo 21 courant. .

Lo grande réputation de Détallissement
pendant laut d'années épargne la nécissite de
tien dire desa situation, de ses décorations
intérieures et da comfort. Lu Soussigné sen-
gage Que passe laisser surpaser pour la
CARTE, les VAINS et les SOINSTotue Pat -
téntion dontil est cupable, iJ la donnerà canx
qui l'honnureiont du leur gittronage,

. -__ 1. CLIk T'ON.
Ui-devunt de “ l'Hotel du Cenada.

Montréal 1S Février, 1R16.

 

 

 

Rae ET EMPLACEMENT A VEN-
J DRE, conditions inodérges dans le Vito"
ge de la POINTE-AUX-TUEMBLES, à Quel-
es pos de PEstises Tu lot es de 132 qued:
de profondeur eur 69 de Front, il betde La rivié €
à laquelle D Gent pur une pente donee. Lz
matonest conloitable, avee fo.dations cn pierre,
Lolsorie juinte et hicn dietibuée, Grenier luits ;
un hançard excetlent bâti d'exceilent mantériaux
au prix de 250, On donnera untitre do Shévif,
libre de toutes réclamations. S'adnuser à re
Bureau,
24 Mare, 194€.

 

    

RESTAURANT FRANCAIS:
“ E Soussizné remercie te: puistie de Peneou-

Md tagement qu’il en; ! à déjà reon depuis qu’it
à ouvert con Restaurant, pus Nowe Dat pres

mériter, .
Ayant longtemps pratiqué la profession de cui-

Unis, nommèment à Wasbingtou nùila récem-
meat tan un des améillenes hôtets, B esi 8 mes
ne de cunnnitre kemoilieurs genes de prépurnd
tiondes gy,

J W'épurgner Ken pour avoir toujousr Jes vi
nniles et Bibiers, les viens et liqueurs ne ba mcil-
leurs qualité,
c 1} servira i toutes heures et d 1a Cates dans uneSalle, vu dans des Salons particulie $ destinées au
Reslanrant qui fait pastie de son élabiisneMENte
On trousçra dans sai sulun divers journaux.
A rcibplira auvei les commausdes qui fuir6 r on(sites, pour uoces, fêtes ot repas quelconques ; et{ournira separement tel plat ai lai-sera desbn 

DURES vt UNIS, 4 DI

 

   

ste.

ahiijor ut de putssicr cy Fiancee, et dans bes Etatse,|.

  

NOUVEAUX POELES DE CUISINE
E enussizné viont dé recevoir Je Pocle de

À Cuisinez ratution ‘air tizht” considéré no
des meadeurs poules en nvage ; n'exige que pou
de com Bstjbles viÿque chaque bo.Zliais peut-être

“‘furmimiédintementexpoiée À l'action du ten. Le
Font.cau et sparieux ct garantie hiar cuire
Ceux qui aiment l'économie acheterout infaitiole
ment le Vodle & Rotation » ait tght”’
POELES de SALONS, tvee puites à battans

pour brèler bois ou charbon, 5 grandeur
différentes.

VOELES CARRES de GOUT, dittérente
eranleurs,

POELES © NURSEREV.”

    

 

do ile godt ¢ AIRSTIGHT.Y
do 4 charbon ¢ FRANKLIN.
du à eylini e «td Coke.

à vendre par
U. HAGAN-
995 qur£t, Paul,

QUINCAILLERIE.
VENDRE, à trés bas puis, au paquet on

 

MA emparieté pur ordre en douzaine -
560 PANIERS ussontie
100 QUARTS GRANDS VERRES ET

VERRES à VIN.
ROBERT ANDERSON.

171, rue St. Paul.
3 Bee.1817,
 

A VENDLE
ORCELAINE, VERRERIE ET POTE-
RIE, QUE [ON DERARQUE MAIN-

PENANT, IP LN MAGASIN,
HN) paniers et beuczaltz POTERIE
200quasts VERRIERCOUPEE

LONGU  HU boutes RS IMPRESS ABLE.
MANDES à vendre À tes bus prix cu paquets
Ni empag-ciés à onfee par douzuines.

; Aussi: -
Un large astoiliment de SERVICES à DINSIR

» à TOILEPTE,
NER, avec un agsortinent
ES RICHEMENT Coil

GRAVIS  VERREY,
VERRES .& VLD lORTES-CARAPHE 2
BOCTHILLES, PLATS, aux CONFITURES,

cle, vie

  

  

ROBERT ANDERSUN
171, rue St. Paul,

27 aout 18:7,

ARGENTFRIES, MONTRES
ET ORLOGES,

i E Soua-igné à honneur de remercier le po
4 bhie pow l’Ecouagement libéral qu'il « re

que depuis Ponvettiorede ser asuçgasiee (1 intorm
see minis et Je public en général qu’il vien de rere
vois par la vie de New York une SUPER
ASSOUTIMENT de MONTRES en OR vonsive
tant euLEVERS? ete LEPINES » Sc, ten

= : —aurste + À
Environs 40 boites ŒIHORLOCTS AMERI-

CAINE, qui seront vendus en giot clou if»
ATTENDUE JOURN KLLEMEN

Un riche assortiment d'ARGE

 

or
» r

NTERIR Ke.

    

des pate ns ks plus choi des.
Orlezon, Montres, Aigentenes, du tou,

deseriprion eat repuré au plus cours dei,
: Ho EACOCK

14 jailler 1S17,

P. G ENDTON.
IMPRIVEUR,

No 4 ROZ ST. VINCEN F,
, « MONTREAL.

Vhonnetx d'inforuter ses anis et Je puisie
(A en géadal qu'il vient d'ouvrir one Brugge
mEateau Na 21, rite Vincent, à Pétaise 30
perieur de la nuvon veenpée par M, JB. Role
Tand, liviaire,où 11 recevra avec veconnaisatee
toute itopre-son ‘ue Pen Vondra bien lus confice
telle que:

 

  

     

Lives, Pamphlets,
Catalogues, Eikiets d'enterreincnis,
Circulaires, Cartes d'adresse,
Cheques, Vo:ices d'assurance,
Traités, Cartes de visit-s,
Programm-de opectacle, Arnouers ue ditigen
Cuunaissemænts, tte. ote, ele,
For tout scexexéenté nyce gnût et célorite
Le soin que. Ml. Gendron appostera anx adv res

ses (ui fui serant conics, ifat espéree une pat*
MONTRE# Le informe s.« amis et le publie d’enconragement qu'il sollicite très respect iene”

ment,

’ ont le matériel de son d'ablissement est neuf
PRIX TRES REDUITS.

aon 1897.

TTTTBANQUE
, ne

LAERIQUE SEPTENTRICNALE
BRITA NNIQU,

ES Billets deeutte Banque cerant rachetés,
4 New-Yak, par _Me-srs, R. BELL et W

MLAHLAN, No, 7 Bâtisses de Dorr, rue de
Havre au tax cenrant, de PEchange sur cette
vite

(Siznd), D. DAVIDSON,
Directeur,

 

2m,

gn monsieur qui vent acquérir la connais-
-* snnee dola langue française désire tion.

ver uno pension duns une faithrespectable
ou on ne pad aucune autre lange et dan,
une partie centrale dz fa ville. S'adresso
Boête 42,13 mean de la Poste.
50 Novo re 1817,
mraian

VETOTDE CYLEDONTA,
Noh Puen 1ARng

AVIS
B F. So-ssigné ayant été nomno SEUL
4 AGENTen cette ville poor ln vente der

vaus doy SOURCES de CALEDONIE, saisn
cette occasion d'anfosner la nombreuse portion du
public qui se sêrt joirnetlementde ces caux minée
rales sans rivale, qu’il à pris des atrongoment
aye Je propri/taire qui lur donneront le moyen
de lautnir consts:aimnent nne quantité de celle car
pore Tanant dheret-ment des sources de 14 saline
intelmeten ¢y de soifee of de wag.
Un prendra tout les soins nécesssires pour bens

cher et délivrer l’eau en bon ardre.
Les urrangemeuts 1) 0 Scussiqué le placeroul

duns ln nécessitédats: + * - affaires pourde Pes-
Guscuuptant. .

. s 2. LIEW MANN,
Jailler 1847.

  

 

: —

ALOUER.
A Leuer tite Le'le Maison à deux étarez

mt avecun Magasin et une boulangeric,
main chant oécHjé par la Dame venve McGregor,
pituée yn laque Êt. Charles Barromé,

Cetle maison à lonjours Étée ceeupé Comme
mahonse commerce, et l’emdroit scta bich avan-
tagant puvr AUCH. ; . ;

to. , AUSSI
j Plusiques autresIpaisons ot côtés. ‘le maisons
Bvec ut sons MAgasius gitués daus d'autres endroits
bien avantagueux. ; .
f Potplas amples imférimations s'ad‘eesee au

 

 . CHARLES, LAFONT.» G mars. 1848 ve
wo Soe rat aun

Ae Soda aa sui Veleni }

No 12RueSt, Chasles Barromévu 3 8 Lurcou.

MilesLe sat =en

asqub +00

| événontets que n'ait Sté constate d'une in

 

  

 

MEMOIRNISTURIQUES
te. SUR

LI/BGLIS DU CANADA
“Tr

+ LRPAYS EN GENERALES
LE

1052 à 1842.

 

M. le Révérend Prêtre Paquin, od de
dnt-Fustache, est surle peint de public
l'ouvrage dontnons venons de donner le ti-
ue, ’
DEA le Prospectus à 616 publié par Ja

Revue Canautienne, Minezve, ;
‘Le No, du 23 Avril dernier, Mélanges Ralie

xieux.) contient dual ettres remmequables addies-

 

Dados gd Mode çurs Paquin, par des personnes re-
commendables dans lu sociqui ont J pareau-
tir, apprécier et jnger des Mémoires Mistosiques
sur PEstie du Canada. ets.
En peblant chjourd'hai le fruit d'un grand

netibre d'unnées se travaux, de rechorches, de
compilations faites mee le plus grad sin, M.
Paquin céde an désir de ses nombieux ars'a. Cet-
te publication n’est par pour lui une opération
meteantile, QUI Ne convient jus an caractèle sacré

t ¢ 190 we dette qu’il entenl
payer à l'Eglise du Canada; comme à son laps.
M, he curé Pain n'a cu la prétention d'écrire

PHistoire de l'Eztise du Canada, pas plus que
l'Histoire de son Pays : les trmaux apostotiques
auxquels il s’est dévoué ne le-iui auraient paspes-
mis. Il a d'ailleurs bien compris que l'Histoire
‘’un Pays comme le notre, aurtoul, devai être
ajournée à des temps qdus recudos,pour pouson
étre marquée du ca herde l'indécendunce et de

Leciioyen, guelgnémment qui
a véen ag million d'étén-gienls con-

temporaics, quia pu yEe meld soit par lui-me-
me, Soit par avs amis politiques,ne peut prétendre
un titee d'historien ; quelque soitsa position soci-
ale, Pindépentunce de sou caractère.

wiges de BL le cm é P'aguln sont de 1-
ux pour lIiatoite du Canmla, A

Patte ne veut pas, Conmine l’avore, jouir da
ce précieux trésor. À} veut fourni à «à jeune=
résation sur Jequette repos aujoura ii 1. venir
de tar atimalité canadicnne, Lez moyens Peîtes de
suivre les travaux de Peur pores, de s’érfuirer
pour rewplie tene miegionde I vemple du pitnsé ;
puis enfin de saisir fa plume ce l'hatenscn, peour
classer Wea faits accomplis, dead enter, bi.
merdes corppuditiguee, es citoyens pour li jas
qu’ils ont put y prendre. ;
M. le eucé l'agrie Mouillé partent: Archives

diquer, Bibliotkuquee pasticulié e# des
Séminnites. des Eséchés, des Cures, dey Co
moutés Rebgicue +, Arcuve des Gietles de nos
Cours. etes, it atout mis à cantiir-ntion, et pour
cela il n'a épassoé, ni aoing, nudépenses. Dans
aeà MÉHUÉICS P18 GO LaiGuiiL sat rai, pas uk

      
  

   

     

 

  

    
 

 

ails pire. Cerlabaiteux ut intatisable Fe
vis sfique à evo desois joindre à ce mémoires une

virhe utopie Lioweag hisge qin conticadra tous des
noms dus citoyens Guise rot dietioqués pordes
—aviees todas au pays, à quelque The quete
suit. :

Talleza dos Monbrog dn Clerad, avee de note
<urchacta d'eux. dow, des M + due Coin
mupattés Rebizicusesy Pere. Jésutes, Réeol
tele et autres, «ic.
T au dis Foedattiee

  

  

 

des Communantés

 

  
  
  

 

Re uses ae Feuanese soni Congrepa
hides, ote. Supérnare, Mont d'Adyrsies
tration, eo. lable © 6 fai    

dont bt woes eon Lid uw Phi ore dn page,
néatyrie, ete, Notice aus SEMden Artistes, les

i: sities, lee Hower de Lettion, bes Moats
les iNécociants, Pic.

3 8ur toutes nos d'gliser, 4; evade lonpe
fondations, comprenant 1° détail à toit ee que
ces établissemens renforment de précieux, cout
me ‘l'ableaux, Scelptures, ete, 1 ;

Nous te pousseruns pas plis tn utte Véca-
pâtulation, Se qui point the Lan.cuX,
En recumé, nous disons en un mot. gue les

Mémoires de M+ Pequin son une tiche Mossique
vù chacun peut puiser à sun ré, © peter des
faits qui sont dde nature à l'iuiére-rer soit com
me hotatne public,soët cotome simple particulier,
à quelque tasse de la société qu’il appartienne,
MM. KE. K. Fabre et Cir, Rue St.Vincent,

Chapeleau «i Lamothe, luc Nutee-$huine, viseis
vis la Saminaire, J. 1. Rolland, Rue St-Vinceut,
et Plmprimenr Long Paranly, soot chargés de
recevoir la sonceraption, tant pour la Ville ¢ne
pour bla Campagne: .
T7 L'ouvrage se comnpoiura de trois buaux vo

lumes in 8 vo, Sur caractéies neufé et paphir aus

perfs, Vi paraitre par livraisond'air va tartous
tes trois mois, BHôt lu liste des aboundasker, for,
1e ponr assurer ies frais de l'impression.  Chuque
volume coutera 5°. brochô, où 53. Cd. caitonnée
payable lors dé ta livraisons

31 inilles 1847.

VERRERIE ET POTERIE.
N débarque actuellement et Von tiut

© Magasin d'effets ci-dessus
500 Paniers
200 Boites de Verrerie,
20 Boites de Pipes longues,

À Vonère à trés bis prix, tel qu’esnpaié
choirig et anbaliés à vr.dre et à la douzaine.

R. ANDERSON,
171 Rue St, l'aul,
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HOTEL DONEGAN A.
B Propriétaire de cet Hotel, que n'est pas

Alicivalisé sur le contipent sinézieait, prond
Ati end Cnr con remioneimnts 3 cen ons
ets mis con of ce animete CPS lai ont

accordé >Uttout dupriie gadis hence son ape

établissement, sue Notes Dime, ti-devand Ja pros

priété Binghata, et plus tard habitée par Joel

Prarharnet Lord Sydenhain. i

CET IMMENSE ETABLISSEMENT n été

completé d'nate dernier geût, et décoré et meu-

hlé de manière à donner bout fe comfort aux vie

siteurs, b'amçuldement svsuit plutot ectui d'une
maison sejencmiale que celui que lus réncan-
tee zénérniriment dans les hotels. * ce,

LA SITUATION deHOTEL est conrale,s
une petite distance du Chamb d- Mare de Vé-
plise paroisiale, de la eathéérale, du palais

épiscopat, de lu maicon du gouvesnemient, des

banques, des imreavx publiez; du palais de jt

tice, Ae, 31 ast sur un cite devi, Lica and, she

winant lo vue do St Lapient

of

le PodeSte, He-

-êne, de bé tioaligaze et des canipagnck eu one
US \pn ze

ro © LES APPARTEMENTS. D
1 M eontient crôs de 230 à purternente, de, vas-
Étes salons, :an cabane” de le turenig chamb£esdi

paîris;"un Ehasnbre de billard, ke. ke.
D LA TABLE ©

Fst tomjours amyleruents lournie, det inely les

plus recherchés et, les plus désieats, les vias of
es ligueurs aout de premiies choix. ‘
! ’ DES VOITURES

Sont toujours prêtes à tranoporter lex voyageurs
d-s ztrambonis À lhotel et de hotel anx atçam-

Lots ofaux diligence. De uombreux damestio,,
ussont tenjours piôts raécules les oidtes des
pensionnaires. PEL Jeo

Kafin, te proprictairg ne négligevn ‘rien pour
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  “ “1, M. DONEGAN

Blontréal. 18 imai 18477 | °

Presse Causd enne (Voir Mélanges Religieux,

sandr be séjour de sun hotel agiéable aux, visés,

‘- .

DTSSOLUTIONS-DE- SOCIETF.
’ASSOGIATION veisdevant existont entie
He MACFARLANE et Go Ro BROWN

compre Aspuiteurs, Ingénieus vivils et Archi
tectes, sous le non de MACFARLANE e
BROWN,a nujourd’li cessse d'exister, excepté
pour ce qui n été -contactéavant le présenté an
nonce, 1Ü Qui d'est pas encor, sanse Guess

‘Tous ceux qui sont endettés à la dite Compa-
gnie sont notifiés qu’anenie quittance d'accompte
ou aucune Liansaction queleatiue avec ta dite so.
ciétéue sera valide sans la reconnaissance . et le
ogtrchitesnentades Compagnés. +

“ GOOBLATTE R. BROWN j
Architectes, & Mesurems,

  

3 Avril, ;
rt200prerte -

SELLERIE, ET GARNITORE DE
CAROSSE, ?

E sonaigné imfoine le publie qu’il n ouvert
4 Un établissement ‘au No 93 rue St Paul

pour fournir Ves 2clliers et les consttucteute de Ca-
rostes, du Montages el gaeninies de Loutes tes
tortes employés par lesdeux branches e-idessus
mentionnés, et Il attend prochainement d’Anzte-
terre ot d'Ecoss= uv, Assortiment général d'effets
pour les SESLIERSele CA ROSSLÈRS,

Le anussigné consité-ant que la sellene
et In Garniture de Carosseont asser, Variéte
et censilérable pone formes Une vecupationseul
ctid pal commie dans les aunties pays, prétend
employer sor établissement À cette Dranchepavee
un a*s0rlimets gonvale CUIR à PATENTE
ot autee. en sagedans cette brariche. Ainsi hvee
aa longue experience dune ia manniiennie et wn
assortiment chojeÿ hien d'effets ii æpère prpu-
ver des i Patt ely, qui lui mestitcsontuu cucous
co metity iberal
SES SOUN THORNTON

. No 63 rne St, Paut

LIVRES FRANCAIS,
I: Soussigné vient de reer oir lec outraged

À Vrauçais qui suivent’ qu'il vendra ‘À té
lus prive: nu .
Le Jomnaliste, Christine
Les Towmelley, “Versa in
Erseigne ments ds PEglise Romaine
Gane la pale :
Michel Aue suivi de Titien Veeolli
Chattes *ept chezsos grand Vusseaux
Mane Tudwt, Lua
Catherine Howard
Un meee
Hrë jante ~t she
Sante fein eben

Les De: ne Tutos.
Le Boudou et la oo
Riche ét pauvre
Le Cavalier de mow. Regge
Vallepeirns, Jog mat d- Cogn
Paul Davart, Lea Mic dns Qulegunts

“tour le Tout, Lasko 4 l'useraie
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FATEAngImma Lone
Souseni dete 0 puede , ;

 

Ver Myricics we ib
La Dante de Motoiscau
Le Juif Erront
Angolo Pyrat de Padoge +
La plus Lenrcuse cumindo; fide
Mjenero , Bietoite dy Ce ne Luther

Posez der Ps vie Bath
Coralie Pincontestante
ba tnaizon ftooge ;

Le Magtave suni de dobaci pee
Précis pratiqué gt rajroncé dif Diagouigorue
Mannei de coriniseahites utiles”
Elements d'uiotomié ed dls
JoHariuge du May oncle
ba Havane, Hoatie
Traité de l'oxiatagie vénéiale
La comtetse de Mogrion
Les nonveanx Ceoliere Vestnox
Lu reuix dde l'atfu: du:xl du Golportan 7
Y,aîté de lu vraic slévotion 8 Ja Ste Vier

bee Dirrunche dec Finis go 1

Audré he Veudlen 5

se

  

 

JOHN MCOY
Grumlc rue St. Jueques

Avil. 1817 :

A L'ENSEIGNE DU CASTOR,
222. Coindey Hues Stauber St. Gabriel, i.

Fosng CoNsibfizanLe DE
HARDES FAITES. :

ET DE MINCHANDISES SECHER,

  

 

wor LOUIS. PLA MONDON, 0 Phonneur de

1¥A prevenir 1» pablie qu’il vient d’ouvris

à Pondroil. indiqué, un vénte! Magasin ge

Mechandises Seches at d'Habiilamçnts tou

faits. Ou poursa ge procurer chuz Jui de

effeis.et des Ha des à15 pour 100 METL

LEUR MARCHE que partout ailleurs, »

prix étant oauêmement veduits,

—On'irouvern nu Na, 122, coindes rues

St. Pauler St. Oubriel, où toutes saisons, Un
ey
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june période

save logis singe . 4
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Devanvenens ves Tenses up A Counarse
CU UTAManuéal} Mjativier 1848.À Ÿ1S est-par-le présent donué, quéil à pl:

ZA à Son l’xcellènco-le Gotvernenr Géné="
1 en Contoil d’urdinner que depuis et npiés
€ premierjour de Février prochain, on Ino.
Cléposcia par vents d'aucane (reve où Gre
Vus. bppartouant à} la‘ couronneet sons son
conlidlo et sadirection, mais que tonte celldeu collos Jont leginvormoment serait lispo-sè À céder le sora où lo seront par Bail pont.
ane aeannées qui n’oxcéderapus21
ans, + q 5 3 -
vost tonuus à oeLami sendvogue fe: !

Le. Montréal Herald, Ja Miners.4;durare des Conudas, Morning‘Courier, Him.
tr£dl Gazette, (V'icille) Québec Gaselle, L
Lontdicn,Le Journul dde Québec, Gazttle de‘“Trois-Rivières,= inséreront- co: qui mécade
une fois. par semaine Péndähl un mois dans’ore Inperp resnnetive, Er tes

, AVS (U.GUUVEIRNEMENT 7
MOUVEMENTS

Ce Dr
BATFAUNIAVAPEUIR Etc.

A VENDR toe

 

| 5 CL
RES mouvements du .fRateau- à Vapeur

dont on‘s'est servi sur 3e canal du-La-
chine, avee oi’ fais loa Pompe qui ful uppare’
tinmont, seront sondes privement à des cône.
ditions ul termes de puyements raicongg-bles i yom ni he sus

Crs movements fais par. Piiiavn, sont
uns le meilleur éttt ot de RA nee’ de
5,8 40 chevaus. Jon cilisdies sont de 50
ponces de didmétee avee dey soupader 4m
phiquées et de six pieds d'action. "

' » l'ompes sout d’une constroeGpn
Vo ELpoucesdo duandlie, et de

ean
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Ne fn enn inomians and il» des =

d’ârdros “écrits, serontinérés dans cinq

Tino ais Ts onae A
ny ri-n ol 207 sudbag.
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OUR“ANeMAGASING
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a
w tin Note Dame, occupd im ing

Ajai MMnow"Cito ge

.

Vo... Beaver,HallTerrace. .,3 Litaetnlle
0 iveger . 6 Cara

=" 'RORERSONMATION et icial,
h if Février ter = y M2veue:S1:Paut-
AEEvrer, Lh Bas at MS

1 LE REFERTOIRE'NATIONALTA AR ethgual1grh
{1 RECUEILDE. 1 LITTRUATUNE:! CANADIENNE,
vel pgs Jot chefs d'@uvee sontryenet les,2, “écrits sans défant sont encoren mille,’WP (Le'Canadicndo'1847.)

‘PROSPECTUS:#5…Nous -soumettons aujourd’hui; ou publie ”
Canadien, le-projét d’une compilation, qui
suivant l'avis d’un grand nombre d'hommes.
matruits, (levsa être très wile /aux: jeunes
gens studienx, nux.écrivains du Conade, ©.
rtsinteressante pour lespersonnes, qui ai
ment In litératuro nptionple of qui Foudron,et. was

étudier” son Sifanice, ses progréd son,

w
m

RE

ayy

[IRL=

 

‘avenirPC jte dd
“” Nous“voñlons’ done“réunie dansdeus,
volumes’ 163° nivilleures produetiohsdes .it-
tératours Canadiens,” inajiilchont l'éparsce
dons les nombreuxtjournauxfranco caun-

{soirs qui ome ête. publiée depuis-un demis
gièrle. Ddti(SUDaiL Digi ue
aAprès avoir fait du.longucg ct,attentives

techers hics, et consulté” des Gerivainsdis-
liigu@s, nous sommes: convaincue, ct,pous
le dinogana Lrintetire’ démenti plus
tard, que ‘ln républicntion d'inbon'elioix
dés'meilleurs écrits ’Chnadiènsfera’ ceftai:
nement honuenr au pays et 3selCerivaing,

La Jitiérature Cnnadionne, ‘il est vrai, no
80 campo:6 encore pour Dinéi dire, qué de
sales vesdis, LU. VOrs où CN prose, pour la
plupart l'œuvra,de. jeunesgeus dont, logoût
n'était, pag queore bienformé, ci que les
“tides ef la vantialssauce di monde n’a-

“Valent ‘pas encore mfiris. Maisaumilieu
des défattyde compiokition!Vesaiivêntdex
invnnections du style, le‘talent étincellé et
brille, commel'électricité à travers doté Mers
nusges. Grand wombro «lo ses cssuis, tonte-
fois,Sont-vidomments{iœuvrez d’lomines
au; goût sévère,-nux! furlcu;étudeeshaux_
vastes connaissances, ,, qui xe sont inppjréa
des beaulés dupays,des-belles mœurs au

L'd'uhe nationalité,naissante ctbintiniste. de EO cop   

    

 

FOCi ey ; Tai durs clos ee TRES aA Fo SApak ielgues © volume ét'quétéiési . Epaiz-hlets. tous ces essais ‘ie trouventns
 

** LEÇONS BE dane.
UNE JEUNE DAME,

DU--PAUHOWRO PES -RECOLETS,
.( No, 126Roe We TROHRE
«À58e Olftic zea sorviens ann Irailles ‘Ghi

©

7

ddaicztiens vou guolqu'un dus laure-sé-
sévetr des eçous privées poite apprendre 1
‘tiahar le pianh, Fléve dM, fa mile, pid-

see dont

To

oagmeitiy Wont pas Loin dy
Sent Belen, of ofl efpé
due yo Fencourages ni
ble accorde sf !ihéralemont aux
do belatrae a iElle douneer ies Lkgans 3domicile onbienchez dle.

“

On’ puitua counaître nussi los
conditions, ©. ! 0° i24 Mare, 1848...
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ON DEMANDE UNE PACE POUR
TOUCHEN 1/ORGUE: !
oo. Cor = ie.gre joettun dame,qui toncho parfaitement

7 orgue, dant les talents ‘ét Ja enpaëlt
sant incontesables tous ce rapport) ot dont los
recommendations sont dea phe respectable,
désiscrait trouver uno place permsuento en
villson à la campagne; dans mac Église,
pour toucher cet instrument, Où aura tous tes
tenseignements qu’an puisse’ désirer en 8%.
diussant ait boronu dt l’Aunonr, :

20. Mary 15418. i
Art A +

 

assortissement ol Un choix lorabla ile

vêtements confoctionnés avec les plus gramt-

soine,avec d'excellentes Fjnffes età Ja pur-

tée da toutes les forfunes.— AVis unx arna-

teur du bon mauché.

b 3 n ’Ler a8

Bou Snrtouts, Frèes‘dediap A

  

 

ir et de coulours, 22 25 83 0
aon welrot de “lor. 1e ‘ n 9 à ie u

BON abits de Tweed vis9 ie

0: de Goldinixed 0 U. 22, 6 à 2740

00 Vestes du. de diffé .

tent Patrons. 0.0.0 00 3 6 a 4

200 Vestes. de Satin noir 0 0 85 Uäillu,

" re a je sue . à

290 He 5 Cedi, 006 1000 M1
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sou Galot..s de Sparen

gris ot Lane. cee UO 0 3 Gà A

1200 Cu'ot'es de foula- : ono

gangnselblane.... 0.00 4.6 dah.

156 Gilets de prit Mans 0 3 0.4 40

TU paires de Culottes de Le

Drap hleu.etnvir… 0 0 1-68 13.9

150 do Jo de Cain y 0 10,46 adi 0

$00 labile ot Slowed "0 go 20

: da Wary vos Hé 0 0 15 832% 1

£ue Habis de ches wide 2. '

ee. 0 12 WON. 0
VABILLIMFNTS FAITESSUR MESURES.
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, Coat) pour Lickin

De do fine te
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Po. Daeskin ot Cutinal
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Habite Vel file 5 cire usA

cour détail.a ‘un ards tp ag
BB) von gravicy der

Puillenta habilee, il sda toniHifm du. Coils a

nudes nouvelles, Ur Ours ajatge CUGAINà us

Habled'enfants qe toutes prie
qualités/de 10,200 (707 CE CA mac

M. L. Pramonponsatlend3aHrentomate;

rivages! un «er-nil assortioleut café ot de Mare

chandises Sdvhes detonter 708115,Draps Saierfes.

Casimers, Dor kins, Satine. Gant, Foiles, Lealtr

Cravates. Chepesnx, Cux néiteé,Ed,KT

8000 HIEUES de APISSERIE ; erate1e

coulauss et patrons à vendre au No. 127, yét
lues St.-laut ét St. Gabriel
Ce Rge-eNefait qu’un seutguix. à + 1-2 24

M. Le Prartoxna   
qe
‘

DEPARTEMENT DES HANDES PAITÉS. ‘penilaies ‘tunelemise pontée.

i Lune, No. 110 judy dn, Marché, «ode

| sue St, Denis

LOUISFLAMUNDON,J
‘ra à

CAEN)ey
ALOUER a

‘fat, UnoMAISON onpidedin bin
i pos bien finiu, située sur la-Grande
Jue Si Law,No. 69, avec dés

(xLÀ  
; CADWRT. C9 oh

Un laut domalsoh,située ras: St. Paul,
de plus :; Je Woo

- Ung: maison enpierre, située surla me*St.
Amable, en atribre de la meSt.” Paul"près
duJa rue $1. Vincont,biensites pons uno
maison de pension. seus ai > |
“Une maison nvve Boulangerie,. avee. une.

grille! Eine situbo Jur In grandeeM

I asienes antics logpizems, stubssypla

S'udidétera 7
! to Teek LEST. 1.2

. vo. 60 Rue St.Lent. ,
Ele ba,
CP favre (RARTL TERIOR
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uk voyaged'unjour,just très rapides ily
des Cabifids pon¥ Fated 6Debici
thoablaeii © tay 1 te ani Gale

| "Commerémaiquântt'est Je Dinteritsté “plus
Haodw tsa grandeursus deRidemlén 19S
Laurent, ettren:si vol econ cap ali djeasvh
obuLpa,condlitipue tué- libérale, ass 92

    
wl S'adigayita. cron) nore nl drPTEtot otit-je 0 bon een xl ld,

Les TORRIDRAY,
be in'dù Cangl'de Lachine, 7
bas 2 re ©oul
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« f'papicr'et ovoë'dé

: rite, mais alors, } nombre sen.perd170$rés«

| 4reint,, Lorsquelesnomsdesputeurs:seront:

à rs!

4,

| Toitix dans les'énormes volumes: des jéur-
vaux  pôtiodiques ‘Jetés sur-des feuilles
“politiques, ; toitrc quélques;fleursrdans;u
goufre,ils ont disparu-pour trujours,ai.enq
main nie ne, los,retire ,dgalopbli,prouflles
faiterevivre sous ube forme plus,gracieuse
Chtedutse er

Nous pensonsqu'outreJe miérije de rotderde l'oubli, ’comuie noûs venons de le
; dire,desécrits” d’in’grand Mérite sous le
vyypértViéraire ét EousTé raphoréfa'ional,
te Rogoertuire 9ritShi TGSin
Lager un hon ‘nombre:eeriviiing éininicns
& 1epeeadro’ leurs travaux littéraires, é1°fous
efcunzs. gens à hava llr avee énergie a
éelipser. lous devancjers,. Car nous je fe.
nous pour certain,cco qui, jette lo Rene
dansPhedeg Gorivaips Canadiens, Slutdo
voir le fruit JiltrsCltides otdeJours tra
vatix pus-er avec los jGurmaux” périodiques
dans un oublétérialS*" Mois lorsqu’is au-
rodtl'eepoirqlélre tros un’ jour. e ce frig
oukli et dé trouter licedang161RENE
wiry Nationnl,® git" potiren orehla
Wepoque en Epdque: paF lenpoinia deléie
pays, ils trmvnilleront d’avantige'et-niiedx.

Quant i: nos; si; par nds: recherches,
nous pouvons ajouter un nouveati-fleuronà
lngouronne - nalonnle, nous scsons amplè-—
pacn récompensé de;uus veillez cLilénotre
fubeurre Co asus hy
igs ens bt +.NOTRE,Pt ANraaiel… +.…LeWerentoine,Narionaz formeraun
Técueil des meilleurs Ceçit, publiés en.Ça-
ride" “LG récucil se composcrade deux
volumes de 384 ‘sur bat

. + dase a
pages, imprimés sur beau
bétinx ‘caractères, dont:le

présent hrompoctus"ést vin Gtlitirtillon: 994
-- die recueil sera publiépartitfrison22}
ensortiruunode 32 pages octavotouë les
quinze jours, +2 1107 quidqe

pti,to «leleur-p
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.: LesÉcnis portorant, 2idee publication,ot:scrontinsérésdansIe
Repertoire,sanssubjr.aucunchapgemynt,
aflic lo Iccteur “puisse, juger dameiin
Infrinsèqhe des aufeurs, et comsgrer ‘la:- > sève Li ; 3, Fi 1) dy pares, ies.Prigseés qu’ Akh 1 1érnfire Mivcrenies
Hopi PoulhigtiréYale rts
lérentez époqucé, il9sériThé ’
«quefois d'insérer glee écritslapeldeTe-
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SPRAMBOATESWANE rfnintounnt | Hate 1 ve
"V4 à Lachiné, dans lu Massin do- M. bu-
flamme, UT AP
- On-6ffiei coSteambont-AvoteJiive,
sb atbanging b utillaitiy ser letgogu,Bout hind
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CHRONIQUE DE L'ANRORE.

Montréal, 31 Mars 1848.

Enfin noue arrivons À grands pus vers les

beaux jours du printemps. Déjà tout semblu

6à revaitlsrdans la nuture, On dirait qu’au

tommencement de cette saison In félicité et

le bonbrut semblent s'être établis parmi

nous, aussi quel plaisir n*épiouve-t-un pas i

pevoir ce soleil si vivifiaut que nous fait ai-

mer d'avantage la vie. Los mils sont plus

ealmes- les jours plus seritts ot lu vit plus

bolle ot plus uniméos Moutréal bientôt du-

viendra plus rééréatif. Les amusemens thé-

atrales commencaront el ulors quel plaisir,

quel amusement pour tous ses gens qui ue

savent cutnment tier le temps.

Skersut donc, le favori du publie canadien

avizidta bientôt avec su charmante loupe,

peut être dans le mois prochain ouvrir le

théatre de ln Métropole du Canada. Qui ne

se rappelle encois lus belles promesses qu’il

Di on partant d'engager dans le cours de son

second engagoment quolques tragédiens cé-

lêbres, l'Opera français de MM. Bernard et

Bartrandl de fa Nouvelle Odéans ; l’Opéra

Tlutien, cr.fin que sais-je !!!! — Tous ces

ainaumaus en venant nous recréer nous don”

nerd le srût dr théatre ot par li le godt de

da littérature, mais ici qu'il nous Soil permis

d'exprimer note regrot de voir que les Ama-

swaps Canadicns de cette villo n'out pas don-

ne encors quelques roprésensations—Cartes

§ls adrniont été cecuinement encore un

fois brow requs du public... ++ 0000

es. 000000 + 6 au0oscatgecunnéne doscncocubs à

vai us lus corcles d'sthis, el salons du

Ja ville, la cubversation génerul est sur

la favolution Frsnçaise, le présent et

l’avenir de la France. Au prestier Inu-

ment du stupeur cauaë par la nouvelle

d'une révolution si inattendue si com-

plein, si étonnante qui ést venus comme

disait decnié-ement an écnvait de cite ville,

tuzame une bombu sans indice préalable,it ce

premier momunt du Surprise 4 succédé une

approbation presque dnanime que de ls part

de curtains Canadiens. français de cotte ville

s’est élevé jusqu'à Penthousiasme. Et er

effet, malgré "opinion (ue lon pouvait ¢n-

treto:sir suc l'incapucité morale qu’il ÿ à pour

lus Français cle demeurer loagtemps sur le

veyrime republicaiu À cause de Pexaltation et

. de sa ipubilité prétendue de leur caractère

"atonal, ne duiteun pas admirer cel elun

dus peuple qui apres dix-huit aunées de

patience et d'espérances tinalement decues,

se.léve compe un seal homme et brise en

deux jours Un Liôue des mieux établi.

Le français comme lon sait 0st tritialent

etléger, mais il est amateut- de la liberté, et

c'est précisement esla qu fait quo tant qu’il

n'aurait pas atteint ous pus grand désir de

Voir son pays coastilué où Un gouverne-

ment républicain, comme il est auourd'uut,

u n'arratent jutmais puvivre avec colle fievre

iffarmitteute de lu révoite, ot tôt où tard la

France eut été encere en révolution. =...

a…vosse0 be 60 Gur0ssenose 9 asuuse

 

’ Mais Ladinage à part, malgré l’eiFst qu'à

Juit la nouvelle de la Révolution Françai-pro.
e aussi daus notreee parmi nous ; il se pass À

ville dus choses extraocdinaires qui n’en

cédera:ent pas enintérêt même 8u meilleur

roman d’Eugéne Sue. Qui Montréal 4 aes

mysteres et comme toute grande ville de

PEusope possdde de quoi fournir matière 4

PEcrivain.—
‘Tout decatèrement dono, l’on racontait une

histoire assez bisurre él curieuse on elle-mé-

nes Hy u peine quelques juurs deux elu-

dauisen droit, passaient dans la rue St. Ve.

vers Jes onz0 heures du soir. Malye te froid

qu'il faisait, la soirée etait dilicieuse, La

lune éclairait et permettait de voir claire-

fuent les ubjuts, Tout à coup nos deux

Jeunes amis, semblent entendre un bron

étednge, 1ls s’approchent du lieu d'où ils

avalest eru enieudre le bruit, et en etfet ils

entendent uno vois, et lo bruit de plusieurs

ehjeta que Pon dépose sur une table. Nos

dent binvesse tapirent dertière lu purte,el Une

donne fente que se trouvait dans la cloison

lom pecuu de distinguer uns liole, Un pisto-

lut et un long couteau. =Bientôt vn rompit

le silence.—
—_# Madame, vous me trompez ?—

——Moi vous uempec..... Monsicur!

Oh, vous savez que cela n’est pas possible.

Vous savez Lien que ju n'uimie que vous dans

ce monde.
——Ja ne me laisse plus prendre à ces sem-

hlays d’amour,—Elmire vous me ltumpez,

jen al lu preuves écrite—— Connaissez vous

ce billet 7
Hi seraitimpossible de décrite l’uffet queli

vue de cette lettro produisit sur la jeune
femme, elle tetomba anéantie sur une chaise

d'Etude.
—Oh ! ok ! prsit jusié 1
—Pitié, ut vous madame, TOUS avez eu

pitié de moi encorrespondant avec 9n autre Ÿ

Pitié dites vous lursque chaque mot d'amour
gue vous écriviez d Un wotre, est un coup

de poignard que vous enfonciez dans mon
ee i. NON, CO N'est pas ainsi qu’il faut

se Jouer des sermens les plus sacrés— Non

it ne fant pue vengeance,je l'aurai... . Elle

est lé!!!

En prononçant ces paroles, il étenlit la

main vers la tnble et montra sou pistolet,

la fiole etaon couteau. Un frisson glacial
sainit à celte vue les deux jeunes Etudiants,
etils sa clieposaient À briser la porte larsqu’ils

sa détermindrent à Voir la fin de oe diame

PEcnreeemar
———

souffrirez pas longtemps -=Buvez done,

—La pauvre fasmme allait parler, mais

l’homune dégaina son couteau, et se mit duns

1e devuir de frapper.

-——Dontez mai ce verre ‘’ s’écria-t-clle
voyant qu'il n’y avait plus de salut et le porta
â ses lévres.

À cette tue nos deux jeunes Fiudiants on
droit, brisérent lu porte et no précipitérent sur

"homme.
—— Vous êtes un assadsiu, malheüreux”

s'ccrièrent-ils tous anc,
Et non “répondit l’inconau-lout surprit-—

linpossible.
——Cumnment et ce verre ot cotle flolu ?
—C’élait an verre de Jatnuïque.—

P. 0.D,
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NOUVELLES D'EUROPE.

ARRIVE'E DU CALEDONIA.
———

NOUVELLES DE LA

REVOLUTION FRANCAISE.

FUITE DE LAFAMILLE ROYALE.

LOUIS PHILIPPE ET LA REINE
EN ANGLETERRE.
 

PAISIBLE DÉPART DES PRINCES

DE JOINVILLE ET D'AUMALE.

 

LES TUILERIES CONVERTIS
EN UN HOPITAL.
 

SOULEVEMENT EN BAVIERE ET

DANS D’AUTRES PARTIES DE

L'ALLEMAGNE,

Le Culedonta est arrivé her au soir à
 

Bo-ton, Voici les nonve les los plus im-

portautes fourutes par le télégraphe.
Larévolution est accu uplis d'ins toute

Ja France, les départements l'ont accep-

téc.
La république ea confirmés, elle a été

reconnue par les a abissadeurs des Etats-
Unis, d'Ang'eterse, B'lsique, Suisse.

Loui--Phdippe ec la ten suut arrives

à Brighton (Angletenu), dans un bateau
lécouvert, après Avoir traversé la Frauce

futivemeut, allaot de fernes es (ermes

dans la campagne. Un steamer avait été

mig a la disposition du prince de Joinviile

et du dus d'Aumale, qui su trouvaient en

Algere

La fsuill-royals et les membres Ju mi-

nistèse Os zut, soul u issi arcivés en An-

gleterre.

L'as-evblée nationale convoquée par

le guu “ernenent provisoire, duit s'assem-

ler, le 20 avr.l prochain, eile sera com-

posée se DO membres an lieu de 459,

‘Tous les Français âgés de QI ans sont

déclares électeurs, tous les Français de

25 ans sont éligibles.

El y a eu quelques scènes de désordre

causées par les ouvriers de Paris,

Los affaires financières sont dant une

fârheuse condition, Les fonds publics ont

considérablement baissé,
Le château des Tuileries à êté converti

en un hôpital pour les auvriers,
Bavière. Le peuple s'est soulesé, ct

la pointe de lv bayonnelte, a demandé

une constitution nu Roi.

Autriche. Le prince Metternich a rèsi-

gné.

Allemagne. Vrusse. L'Allemagne el la

Prusee sontà la voille d'un+ révolution.

11 en cst de même en Espagne.

Leparti orléanivte, dans cé royaume, a

blé renverse.
On parle ds nouveaux soulèvements

causés par la révolution française, Il y à cu

quelques désordres à La.tres, Gnsgow,

Edimboneg et Manchester. La paix n’a
pas été troublée en Irlande.
Marchés.— Fleur de l'Ouest, 254. G4—

Etats-Unis et Canada, commune, 218. a

25s.—Blé blanc, 7s. Hd, A 8s. Td. par 70
Ihe—DBié rouge, Us. Hd. à 7s. 5d—Orge
33. à 4s. Les marchés vamér-ioraient et les

Céréales étaient en plus grande demunde

par suite des troubles.

 

LE NOUVEAU MINISTERE ET SA

COMPOSITION. QUELQUES MA.

TERIAUN POUR L'HISTOIRE

CONTEMPORAINE.

Nous n’avons pas plus que nns con-
frères rédacteurs de jotténaux qui s'impri-
ment dans notre longue pd donner tous
les débats des chambres, surtont ceux de
l’Assemblée. Nous tâchons de faire ttagique.~

« Elle est ld ma vengeance’ continua .i_.il

mais no pleurez pas madame ; ne tn’avez
vous pas dit plusieurs fois que la mort avec

moi vous serait dauce.—Eh ! bien vous srrez
satisfaite 1 ce poison pour vous, ce pistolet

après pour moi.

——Oh ! grâce | grâce ! mais vous ne vou.

Ter pas me tuer n'est co pas.—Clest pour
m’effiayer.—Vous ne voudnez pas faire mou.

sig une femme sans fo:ce et mung dofonse.-~

—{i faut mourir midame.—
Et cet homme se rail aus-itôt À verser leu

tement le 16 liqueus dans uv vorre, el quant

it ur; vidésa petite bouteille, 1! prit le verre

cloïx de ceux qui nous paraissent d’une
plus grande importance, en particulier
veux dan« lesquels onseute des questions
de droit costntutionnel où relatives à l’u-
sage du Parlement. .
Ce qui dans ces débats se rapporte au

nombre comme aux fonctions des person-
nes dont le nouveau nuinistère se compose
et trop digne de l’attention publique, pour
ne pos mériter de notre part quelques
mots d’ubservation. Nous donnons ces
débats tels que aous lee trouvons rappor-
tés, mans pouvoir garentir l'exactitude
aver laquelle ils peuvent avoir ote rendus ;
mois nous devons du moius Mettre sous
les yeux de nos levteurs la comparaison
lo Pent de choses netuel avec co qui
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égard dpuis la formation du ministère de |

Sir Charles Bagot, comme avec ce qu =

pratique au siége de l'empire Aussi bien

qu’uilleurs.
Six-cent-cinquante-huit men.bres for-

mont le tata! de la représentation dans la

Chambre dea communes des trois rOYan-

wes. News sommes nous mb ne représeu-
Vise pr quatre.vingl-quatre membres dans
l'Assemblée Législative, les communes de
notre Province.

Suis Padunnisteation de Sir Charles

Bug.t notre Co-reuil Exécutif se composaits

de dix membres, parmis lesquels se trou-

vaieat les procureurs et soilichieurs géne-
taux des deux scutions de ln Province et
le President des Travaux Publics. H

zernit nécessaire de plus de quatre-vingt
winsties où siège de l'emplee, pour qu’is
fusseut fü daus la même proposition, par
rapport au nombre de ceux qui représen-
tent le peuple des trofa royaumes dans lu
chambre des comtnnnes.
A la suite de la résignation de la pres.

que rotatité des ministres nomises par Sir

Charte< Bazot, les sollicheurs géneraux

vesstient d'avoir place dans le Conseil
Exécutif qui ne se compo-a que de sept
membre, au nombre de-quel- se trouvaient
les deux procureurs gé éraux. Lu prévi-
deut des travaux publics n’en fit pus non
plus partie, oo .

Cotte propurtion ne laissait pas que d'ê-
tre trés fur € er.core, puisque, pour qu’elle
fut lu même ou siege de dem dre, i serait
necessaire d'avoir au moins Cinquante
quotre ministres. On peut voir que por
rapport à la formation du tinistêre, on
—Cmit ropyroche sous le gouverneur Met-
calf, autnm geles circonstances le per-
mettaient, de In | ratique suivie dans la
metropole, et l'on pourrait dire de l'usage
uaiversellement regu,

Noire mini-tère est resté sur re pied
pendant tout le tems de l'adiinistration
de Lord Me calle, Ce n'est qu'après son
depart et sinotre memoire est fidele, après
In résiguation du prési tent di conseil ve
l'époque, que le soliciteur général de ta
scetion superieure de fu Province est ren re
dans le ministère, ainsi que l'Orateur de tu

seconde branche de lalésslature.
Obetrvons wainenant que sous lo pre-

mier ministère  Ba'dwin-Lalontaiue, on
ne voyait pas sans regret le President des
Travaux Publics dans le conseil exécutif.
Ou ne pouvait qu'y voir de même avec
répugounce les deux j'rucureurs €t les

sulentetrs généraux.
Si les deux preiniers de ces fuuction-

nuires ont fait y aitie du ministère formé
par Lord Metesif+, c'est d'aprés les mes
fs assigrés naguère par ui des membres
sur Consesl L'exisatif donz les débats rela-
tifs au discours du Gouverneur a l'ou-
verture du Parlement Provincial, publiés
Jai s l’Turore, auxquels nous devons ren-
Voyer nos lecteurs.

Depuis le changement de ministère au
conunencemer* de Li sv:s on qui vient de
finir, le tous au conseil est de douze
incrnbres, V0 ts nds Te pre cer Count sus
re des trmvo an, bers gui tent be place du
Ciadevant Ie Le dn Burendees teas
vaux,mème du second, des procureurs gi-
néraux des deux sretions de Le prosince
et du -olliciteur général de la notre, aux-
quels On se propose sans doute A: joindre
celui du Han- anada ; ce s-vait treize
membres, notubre égt à plus d'un sixièu.e
de «etui de nus re, résentants.  ltans la
n.ême proporion pour l'Augleterce, il fau-
drat plus de cont ministres !

Nous croyons deveir temaigner nos pro.
pres regrets de nous Voir retotbes même

plus bas, dans l'ornièrecreusée sous l'ud-
ministration de Sir Chales B-ge On
peut demander daus quel pays le rombre
des m:h.etres égale OÙ sUtpusst Même ub
sixitme de ls représentation.

Nous devons faire obsecéer de plus que
lorsqu'il nt se trouvait que sept membres
encore dans le cons il,de nos compatriotes

oùt refusél'ufire qu'on teur nfiîte à plu ieur
reprises de trois pluces dans |+ mini-tère,
en laissant le choix du septième sux six
vonscillees réunis ; qu'eufin pour eclui gui
furmuit le septième alors da:s le conseil et
qu’en pouvait regarder Comme ayant les
plus justes ties ala congtivat on de so
place, on n'avait jamnis pu voren lui
qu’un véritable ami de nes compatrootes
qui, dans la supposition qu’il fut resté
dans le Conseil, auraient formé bien jues
de moitié du ministère projeté, prop vrtion
plus to te que celle dans laquelle ils soul
duns le ministère vctoel.
Nous ne tous permettrons pas de com-

mentaires sur ce sujet, Nous devons laisser
nos lecteurs déduire eux-mêmes les cou-
séquences qui découlent de faits comme

ceux que nous venons de signaler.
 

LE REDACTEUR DU JOURNAL

PE QUEBEC,

1 importe assez peu que, le rédacteur

et le cutrespondant du Journal ne soient

qu’unz acule et môme personne. 1 est
juste au moins de Cire observer que tes

productions de l'auteur de cette corres.
pondance ont pour elle Paveu du rédac-

teur et qu’elles font partie de ses chapitres

éditoriaux, comme on peut le voir dans ce

journal sous la date du 21 Mars courant,

Or,on t ouve dans cette correspondance,
l'aveu uaif qui suit, relatif au parti pris

par Mr. Viger dans la Chambre de nos

Communes, à époque de ta résignation du
twinistère Baldwin. ‘ La faute, le crime
“de Meo Viger fut d'avoir raison seul
“contre son pays,”

La chose est d'autant plus remarquable
‘que depuis Culte trop fameuse époque, ce
ciloyen n'a cessé d'être l'objet de sules

injures et d'atroces calomuies, sous le nrê-

teste plus qu‘absurde qu’il avait travaillé
duns cette circonstance à détruire le
Kvouvernement responsable,  nccusalion
dont ses propres adversaires ont pris In
peino do le justifier, par les faits qu'eux-

mêmes ont signalé, qui d'ailleurs sont de
notoriété publique.

Sans parler de tout ce que nos lectenrs
ont pu voi: ‘ur cet article, on pout se

rappe er de l'espèce d'injunetionfrite dans
ces dernières années par un journali te à

: coutume de

—

avait raison, par ce que éeld comporternit

un tort de lupart des c&-devant sinistres.
ll serait facile du cher bien des

trots semblab cs. Aussi quélqu'un de-

mondait, til était bièn possible qu’on

put pardonner à Me. Vigér c'avoir eu
ison.

Æ.

FEUILLETON DU CULTIVATEUR.

Une expérience faite par un cu'tivateur de

Pile de Montréal nous paraît d'ane op gran.
de importance, pour que nous ue regantions
pas comme un devoir d'uu faire part à 10»
lecteute,
I a, dans ces dernières Années, répandu

beunconp do sel sur saterre, daus l’usposr

de prévenir les rivages d’insuctos Viop sou-
vent fuuestes aux plantes et qui rendent

inutiles lea travaux du cultivateur, Îlassure

 

qu'il a réussi complétement.
No pouvunt pailer d'après nos propres

connaissances priso.anelies sur le sujet, nous
detons du motus prier cous qui liont ces

remarques duns nus campagnzs, de tenter

cette méthode qui ne peut qu’avoir d’utiles
résultats, né fut.ce que celui d'augmenter

les produits du sol que le selala propriété
de rendre plus fécond. Ceux qui pourraient
cisindie la depense d'une expérience faite

eu guand, pourraient la faire pour leuts jur
«ins. Nous sommes certaiu qu’ils en tite-

ralent de véritables avantages. Elle leu
fourniruit des daunées pour s’en servir en-

suite de méine pour la culture des céréales,
 

Nous n'avons point de nouveaux détails
sur Ce QUI s'est passé, sur le continent de
l’Europe, depuis l'établissement de la ré-
publique en France, espèce de Gouver-
nement qui n'est guère propre à l’état de
suciété politique de ce pays. Nous devons
du reste attendre de nouveaux renseigne-
meuts peur pouvoir nous permettre à cet

égard quelques remarques.

 

Nous apprenous qu’une parue du pont
qui se batt au Sault des Récollets vient de
s'éccouler. Plusieurs des ouvriers sont
tombés sur la glace, l’un d’eux a été tué,
trois vu quatre autres sont grièvement bles.
sta.
 

Saison : La temperature et trds douce
depuis plusieurs jours, Nous n'avons
guère de geléos, ce qui peat faire craindre
qu'il se fasse peu de sucre celte année ;
vels catsera une assez grande perte aux
cultisateurs qui souffient dejà de la faibles-
se de leurs révoltes, La glace paraît dé-
ja bien mauvaise, cependant le nombre de
personnes qui Viennent journcilement de
la caurpagne à la ville peut faire craindre
des malheurs, comme la chose arrive trop

souvent dans Cette saison,

 

 

Sila p'ace ne nous manquait pas dans

ce mont, nous reproduirions La lettre de

 

l'auteur de la production qui précède ju

bl:ée, comme il le dit lui-néme, dans

l’Aucore, en Décembre dernier. Mais

nots crovons devoir dennér place à l’ex-

trait qui suit, du chapitre éditoriat du Ca-

nudien de Québec du 27 murs, sur le
même sujet :—

Les juuruaux de Montréal reçus ce ma-
tin nous apprennent qu'avant de se Sisper-
ser, les représentants dt peuple se sout
vote, sue moto de Mo Che ieune seine
romle d+ £3v en outre: des frais Je vo-
gage, qui sont, comme l'on san, fixés à
un taux plus que raisonnable!
Nouy sommes cerdunement, et nous

l'avons décliné deja, en faveur de l
p yer Une inde nid aux

représentants de la nation ; mins nous
croyons de o'r nous pronoucer liute-
ment contre Fabus, contre la specu’a

tou, et certes il n’y + g ère qu’une
opinion, pensous-n-us, duns le publie,
sur ce vote de £50 pour un service de
moins d'un mois : c'est que c'est une
veritable déprédation, inexcusable dans
l’état où se trouve |. fortune publique.
Quoi ! c'est au moment où l'inspectous-
cévéral des comptes demande un em-
prust de £125.000, non pas jour en-
treprendre des uinéliorations nouvelles,
muis an de pourvoir aux dépenses déjà
votées ; C’est au tmou-ent où le trésor
est vide et qu’il faut avoir recours à l’é-
mission de bons de l'Etat que les gar-
siens du Coffre-fort de la nation funt
ainsi main La-se sur les fonds qui leur
out confies ! Avec quelle grâce pour-
rout-ils réclamer l'éconviie sux simples
employés, exiger lu réduction des salai-
103 et dés autres dépeusez, après avoir

augmenté graduellement la somme qu’ils
se votent sous le nom d'indemnité ?
Nous savons que £ô0 ne couvrent

paint les pertes de quelques-uns des re-
présentants, qui abandonnent pour l’un
térêt général des albites commerciales
wu professionnelles considerables ; mais

Pobiet de l'indemnité est, ce nous sem-
bie, de couvrir les dépenses véritables
des membres qui ne duivent pas enlever
à leurs lumilles, pour le publie, le fruit
de le rs Économies ; mais £50 pour
viogt-cing ou vingi-aix jours d'absence,
v'est-à-vire £2 par jour environ, nous
paraissent une somme exorbitante et que
Lien peu d'entie les représentants eus-
2011 gagnée cn restant chez eux. Nuus
craignons qu’en voulant ainsi assurer
l’independance du parlement, ou tombe
dans Un excès contraire, et que la fa.
vulté de se Voter ninst des indemuités
illimitéux et non définies par lu loi. n'ait
l'utfet de pousser dans la représentation
des hommes qui s'y rendront plutôt pour
faire leurs propres affaires que pour
veiller aux intérêts de la nation.

La session si Courte qui vieat do se
terminer coûtera beaucoup plus cher au
pays, proportionuellement, que celles où
dus lois nombreuses et utiles auront éte
passées. Ou ne suvrait trop regretter
Ce voie qui tendrn sans doute à iudis
poser le peuple Contre ses représentants,

La somme de £5,000 demancée pour
payer les memines est égale à l'intérêt
d'un emprunt au moutant de £53,333,
qui sulfirait pour es écuter tous les travaux
que demande la partic'inférieure du dis-
trict de Québee, et qu'on lui u refusés
jusqu’à présent, funte d'argent, Avec ce
Tue celle somme à d’excessf, on cht   ailo'présenta à lajuuuo femme. Vous ne Jest passé déjà dans la Pruviace à cet Mr, Vgrr, de renoncer à preurer qui,
jun doter richement des institutions pu
tiques, des écoles, etc, etc.

AQUEDUC DE MONTREAL.
ETAT DES AFPAINES DE L’ACQUEDUC DE

MONTREAL, $1 DECEMURE 1847.
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Nous croyons devoir zppolor d’une manié-
te toute pasticuliére attention do nos lee-

tents sur l’article de Correspondance qu’on
va lire, qui tenfermu des acatimens d'une

grande élévation, des considérations morales et mémo politiques de la plus faute portée.
Nous regardons cette production aomme vue
véritable fuveur dunt nous remercions sinc é-
rement l’auteur,

Ayant quelque Connaissance personnelle

de danger qu’untritne lusage des bat-<ous

spiritueusus dans ce pays, nous croyonsde-
voir nous permettre de jomdre aux motifs

qu’il nllèguo do s'on abstenir, celui que cer

boissons sant presque toujoure frelatéos de
manière à devonie de véritables poisons:
qu’elles causant des maladice qui plas tard
ou plus tat finisnent par dovonir fahestus:
qu’enfin sans parler de tone lo 1éste alles

années. Ceux qui s'udonnent «aux boissons
spiritucuses ne patent pas seulement Je prix
de leur déchonneur, lu plus souvent de leur
tuine et celle de leurs familles, mais celui de
«a pette dé lear esistence.

Mossteun L'EviTeur,
Permeltez-moi de distraire un instant

votre atiention des graves évènements qui

a«sombrissent l’hornson politique, pour la
fivei sur un sujet d'dutant plus important
qu’il affecte les intérêts sociaux de notre
pays.—Depuis du lernps un combat achar-
né, une guerre À mort se déclare ad sein de
notre populationsor, cette guérre, sans effusion

de gang, par la soule force marale, opère déjà
une révolution, créatrice d’un avenir pros-
père ut heureux dans les Canadas.— Vousle
comprenez, ce combat À outrance, c’est ce-
lui que les z6ls apôtres de la lempérance
livrent uvec tant de succès nux liqueurs
fermentées oùdistillées qui depuis un siècle
causent À notre société plus de mal que la
peste et :u guerre. ! Ori, Pivioznesio wat un
chuncro qui ronge la prospérité du Cana-

diéii ; denx mots vont le prouver Un étai
statistique des dépenses en liguenin fortes
des séules Pâraissés «le Longueuil, Boucher-
ville et Varennés présents 16 laux énonne da
vingtcinq mille pinsires puur l’année 1847
seulement ; taux dont j'aurais douté 3i je
n'avais cet état produit et signé par des com-
mereants dignes de foi de ces paroisses res.
pectives.—25 millé piastres atrachées aux
sueurs plus du pauère que du riche !— 25
mille piastres rivies A la subisistance de tant
de familles, qui ont vu s’engloGtir dans les
égouts des brasseries et des distilleries l’es-
puit de leur avenir !—25 mille piastres
Ôtées à l’éducation dômestique de tant d'en
fants qui puisent dans l’ekemple d’un pêre
ivrogne,le scandale d’une vie -le déshonneur!
—25bile pinsires arrachées à Pinstruction
Glémentaire d’une nation, qui, gi elle es
condamuée à en Elre privée; n’aura plus,
avant ua quart de siècle, qu’au nom idéal
encore, celui d’un peuple qui a abusé de ses
propres ressources pour s’engloOtir dans l’à.
bîme du néant!—Mais je me hâte de laisser
ces sombres réflexions : uonil n’er sera pas
ainsi; voili qu’une sublime réactitn en faveur
du bien moral, du bien ième miatériel du
peuple Canudions'opère, grâce aux efforts
généreux des apôtres de la tempérante ; voi-
14 queles autels de l’ivrognerie sont renversés:
une idée grande et belle, surgit du sein des
populations, ‘et cette idés si heureusement
réalisée, n’est autre chose que l’éngagement

solennel et décisif de quatre mille cing cents
personnes de tenancer À foules liqueurs
fermentées ou distillées, dans les seules
paroisses réunies de Longueuil, Boucherville
et Varennes ! Je ne parle ici ni de Terrebon-
ne,ni de (rois autres paroisses dont le mouve-
ment pour la tempérauce a été aussi magna-
nime qu’il serd exemplaire et canstaht ; jo
ne dis gue ce que j'ai vu, le spectacle offen
pur trois grandes paroisses dans læ dernière
quinzaine ! J'étais saisi de Lien douces émo-
thonsen compasatit l'enthousiasme religieux
Ces habitants de Longueuil dans les quarante
heures des jours gras, aux orgies, aux excès
en tous genties auxquels on se livre généra-
lement durant lus trois derniers jours du

Curuaval!! et je me disais, la tempérance
est dune laurore d'uu bol aveaic pour mou
pays. . aussi tous ont-ils compris les uvan-

tages inappréciables de cette réaction vers
le bien même matériel du peuple ; un cito-

yen distingué de Varennes disait dans ce
noble enthousiasme : Je donnerais avec joie
cinquante louis, si je voyuis uujourd'hui a
mes côtéssous la banuiére de la tempérance,
tous mes co-paroi-siens! Les vœux du digne
citoyen se réaliseront, je n’en doute pas,
sans qu’il lui en coute autre chose que son
influence et ses invitations à embrasser la

boune eauve ! Honneur donc à tous ces géné.
teux habitans : que leurs actes soient par.
tout connus ct itnités, en attendant qué leuts
noms passent à la postérité, à laquelle ils
auront légué l’exemple dano vie pure et
sans reproche !

Lougueuil. 95 Mars 1848.
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(Pour IAurore.)
Quant je repoussais dans votre feuille

du 21 Décembre l'attaque dirigée par ua
journaliste contre Mr. Neilson, à prapos de
l’article de la Gazette de Québec dans le-
quelil disait : ‘“ qu on ne manqueruit pas
“ de candidats disposés à se voter à EUX-
‘“ mêmes cent louis pæc an, outre leurs
“ frais de voy «ges chaque année, pendant
“ quatre ans et ce seulement pour quel
“ ques mois de service public,” je ne
m'attendais guère à voir les membres de
l’ussemblée donner si vite une preuve en-
core plus frappante que par le passé de la
vérité de l'observation du Nestor de la
presse à cette époque,

Ils sc sont dans cette dernidra session
volé pres de deux louis par jour,non com-
pris leurs frais de toute qui nous paraissent
plus que généreusement payes. C’est sur
le pied de près de fuit cent louis par an,
qu’ils se sout salariés cette année pour
leur assistance au Parlement, sans parler
de leurs dépeuses de voyage.
On peut demander si le nombre des re-

présentanta qui perdent dans cette propor-
on par leur absence et l'élvignement de
leur domicile est bien considerable, et 8"
s'en trouve beaucoup dont les gains mème
du profession puissent égalor cette cepèce
de sutnires ‘
Un grand nombre d'entre eux n’ont pu

rester que quelques jours à leur poste, plu-
siours ont laissé la chambre à diverses
époques avant la fin de la session dernière.
Ils peuventcc renant, comme la chose so
pratique, se faire tous payèr cetic somme
entière, mêine ceux qui reçoivent des »a-
laires déjà considérables à proportion des
foituttes du la Pravince, tels que l’Oratour
el fans leg membres du ministère. H faut
convenir qu’à Cetitro il n’est pas désavon-
tingeux d'être membre de la chrumbre de

no6 communes. C'est 14, ce nous semble,de
quoi faire naîls Un sentiment do brélante
émulation.

- Le rédacteur du Journal accusat:ur de
Mr. Neilson avail, ce semble, de fortes
roisons de lui reprorherle brocart invoqué
dana la Gazette: **Aux vaiuqueurs les dé.  sbrègent généralement la vie de plusieurs poullen” Nos repréeentauts re traitent

eux-mêmes comme le père de famille de
l’Evangile, ses serviteurs ouxquels il don.
naît le nme prix, qu'ils eus-ent travail,
16 tout le jour, ou seuteuient penslont l'es.
pace d'une hme, Cust suivre l'exemple
à lu lettre, excepté pourtant que le pere ue
fai He no paysit ses serviteurs qu’à mé.
me son propre bien, tandis que nos repués
sentants se soldent à même les deniers de
leurs concitoyen-.

Mais ln mnzorté doit, suivant les doc.
trine» du jour, être infaillible. Ieste à sa.
voirai ces foits démontrent la vérité de
cette doctrine, On ne peut du moins ze
permettre le plus léger doute sur l’attache.
meut du ceux qui l'ont composé duns cong
circonstunce puur le bien publie. ?
 

CHAMBRE D'ASSEMBLEE
DABATS SUR LES SUBSIDES,

(Suite ct fin.)

M.Holnies Tegretle que les circousten.
Cet où &e trouve ; lucé le pays svient telle,
qu’elleä oblieche le gouvernement à mat.
rer, plusteuts mesures importantes jusqu',
une autre séssion ; maid il pense fe Joys
en poiivprendsa les en-sonn, Durant |. y (gr.
wières élections il ¥ nen henucouy d'agi
tation, et le peuple dit impatient le re
cueilir les bienfuity qu’il niten ait d'un
winistére rifdrmiste: Nv a pluscurs
wesures qu’il aufait désiré voir introduire
pendant cette session,—il y n lo question
d'un accroissement de représentation, qui
est une neswre grende ct itiportante |
qu'il avait pensé devoir tre ln grande ie.
sure de la session présente ; ctil rogreus
beaucoup que le ministère uit été oblj §
de ta différer, Au moins dans c'tte ses,
sionona gugné le gouvernement res.
ponsable qui a été appliqu& pleke.
ment et franchement pour la ptemiere
fois. Depuis nowbre d’antêts on n’a.
vail le güusernement responsable que
de nom, mais dans quelles mains staivi]
été plaré ? dans les mins de ceux qui
avaient toujours Été opposés à sa mise vn
opération: En même temps, les liberits
ne seront pas as-urées, lant que les mini

tres ne serotit as hots de pouvoir de cor.
roriipre cet'e chambre:—S*I ÿ avait 160
membres dans la chambre, le pays seit
mieux représenté ctil zerait unpossibie au
ministère d’atheter la majorité. I + a plu
sieurs autres mesures [mportantes qu'il est
(pont de voir différées tel'es qué Jes luis
© navigation, et le pags fegretrera proten-
dément que ces mesures n'aient pas été
agitées pendatit cette session; il y à aussi
à prendreen considération l'amélioration
de ln communiration intérieure, j'a ca.
tlaux, ci railrouds 3 et 1) y & surtout nés sujet
qui a êté considérablement digité ans
Élontrént, il veut paler du canal projeté
par lequel lescaux du St. Laurent ser ont
Unies à celles du lac Champlain, ce qui
accfoltrait le commerce au delà dé vsf
calcul, et meitrait le pays dans la po 3 Wye
lité de recouvrer cette portion dn évin-
metrce qui n JE) en grande | acto Cue: of.
tourube du St. Joufent. 11 fournirait
aussi, 1 et à espérer, une grasde akon-
dance de fret da Hao t-Canada, ce qui
fait un ‘les plus grands ovéntages qu'on
pwisse Être du poyé, vÂ qre nous pour-
rions baisser les prix des lrets à uu taux
moins élevé que les américains paur faire
descendre les produits. Le peuple de-
mandera pourquoi cette mesure n'a pag
été passée, et blimera le ministère tout
naturellement de l'avoir dffvrée.  Qucle

a donc été la raison qui les a fait difitrer ?
Cleat ue les finances de a province se
trouvent dans un état si déglorab e, pur
In négligence et lu mauvaise d.rectivg de
la dernière administration, qu’il est deve-
ne nécessaire de différer lu consisération
de cette matière,—c'est donc l’in-possibilie
te nbyolue, causée par le mauvais état des
finances, de faire ces grundes emei orati-
ona, qui engage les ministies & proruger
le parie ment. . .
M. Richards est d’avis qu’on duive don-

ner au ministère toute la crpnfiauce nés
cessäire of le rendre capable de faire fermes
fiotiner le gouvernement, II est parfaite-
ment disposé à Iui douner sa confiance,
parce que tous ceux qui le composent sont
mus par des mollfs patrivtiques et ne cher
chent que le bien du pays. Ils ont 2
prendre la responsabilité de proroger le
parlement, et quand ils serort revenus À
à prochiainé session, et auront exposé leurs
intentions, alors il sera tempsde leur fairo
des questions ; et s'il est démontré qu'ile
ont perdu leur temps, lui, jour un, voters
contie eux, mais vn alteudant qu'ils aieut
trahi leur confiance 11 ez:t prêt à les eup-
porter. Il peut se trouver des bons. mem-
bres qui trouvent très-extruordinaire de In

part du ministère de veuir deman er dans
Ia présente occasion Une sounme aussi
consubrable ; mis en reflechissant ils vers
ront que toute Celle somme svrn nêces-
saire pour payer les deitos dout la pros
vigne, est couverte. BC micistre- qui
viennent d’être plucéstà ln tète des dé-
partements publics, demandent un temps
qui doit leur être necordé pour se fami-
liariser vec l'état des départements et
leur pernuitre decousiderer et d’appor-
ter devant cette chambre, des mesures
qu'on ne sora pas obligé d'amender d’sn-
née en année: Le Canada n’a Le-oin
que d’une législation parfsite. Quelques
hans. messeurs Ont fait des remarques
sur le grand nombre de personnes qui
composent le conseil exécutif. Lord Grey
dans une, dépêche au gouverneur de la
Nouvelfe-Ecosse, déclara Qu'il pensait
que quatre ou cinq étaieut assez pour fur-
mer le conseil executif prrue le gouvernes
ment de Cette province ; mais le gouver-
neur a jugà convenable qu’il y cu eût neufs
etsiln Nouvelle Ecosse en u besoin de
neuf, assurément durze et n.ème treize
ne sont pas trop pour le Canada. Si ces
messieurs penseut que les ministers opt
mal faits qu'ils laissent proroger :2 chifin-
bre, et, quand ils reviendront à I» pro-
chaine session, alors ils les stt:queront
vû qu’ils serunt en demeure de répoudre
pour eux-mêmes. ll ne peut pas conci-
lier la conduite des membres qui parlent
contre le ministère er voient vee fui. 1
est un des plus jeunes memines sde la
chambre et c'rat puut-être pour’ cela
qu'il repose ea confisuce duns le minietè-
re. Il ne demande aux hons. wembres
de mettre leur espoir en cux yu'ausd
longteups qu’is avront confance cn vus ;
ekiquand ils perdront confiance cp LUE,
n'orsqu'ile le repounseut,
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M. Sherwood dit qu'il n'était pas à va
place quand Phon.membre pour Glenga-
rv l'a aconsé d'uvuir attaqué un membre

absent, M. Mi. Cameron. I! nie l'avoir

fat, dne v ut jamais atrquer personne

absent, n'a fait aucune allusion AU Carac-

tère privé de M, Cameron ; tout ce qu'il a
dit c’est qu’il considère l’appointement

d’une personne tenont l'emploi d’agst-tant-
commisstiré dés travaux publics, comme

membre du conseil exécutif, co nme por-
1. 1. vinte à la dignité du conseil lle

touour !! oppo-é à + € que les aolliviteurs-

gluesx fussent Imelu res du | excoutifs
e aus:Îi aqrespié cette place en 1843,

. C’était une des corditions d'après tesquel-
les il l'a acceptée, G'est-ü-edire qu’il ne se-

rit pus membre du cunseil. Quand pius

tard il fut adjurns au ministère comme pro-
are or génér:l à trouva son hon. wii pour
Corewall appartenunt & ce wministére, ct
comme hon. membre etat de Pes éeutif
avant qu'il en fit parte, il n’était pas en
son pouvoir de l'empêcher de continuer,
etil avait ven droitde demander qu’il

füt dépourva de cet emploi,—har corsé-
quent it pent affir ner qu'il a Clé Cossis-
tant; ses opinions out toujou:s C6 les
mêmes. .

M. Budgley. Ou a heaucoupdit pore
et c-utre la prorogation du pane-acnt,
mais il n'est vens dans l'esprit de person-
ne de faire une motion qui pourrait con-

duire à une det-rmination sur ce su) ‘t
par le vote de chacun “es membres pour
ou contre. L'hon. membre pour Gaspé
a retiré ex motion #4 la senle question
mai tenant devant la chambre est celle

de savoir si des subsides seront wee mids
oui où non.— Le question des subsides
prés<ote une grande sphère et plusieurs

en ont 06 grandement, il n'est que poste
que les hons me-sier rs, les seuls qui puis-
‘seut aviser Son Excellence quant à la
marche à suivre, soient dans le parlement
pour exprimer leur opinion eur les mesu-
res, et st le ministère doit être composé
de huit, neuf ou dix membres ; il pense
que, comme ses anis l'ont dit, cela ap, ar-
tient entièscment à la prérogativ< En
Angleterre le gouve-nement n'est pas
‘composé seulement des chefs de departe-
mens, wis aus-i d's #ssistauly CL Bu -1s-se-
‘erétaires,—ce sont 13 les hommes qui s'oc-
cupent des détai's et di le m'nistère le juge
néces ire, pour le bon gouvernement ce
Dune et l'autre section de la Érovince que
le nombre suit auguienté, c'est purement,
pens --t-il, nue mniière de prérogaiive.

M. Caucuos.—M. l’Orateur, à cette
heme avancée de la nuit je ne we serais
pas levé si je ne senta’s que j'ai us devoir,
arenplr. June va lerai pas longtemps.
Quelya'uo à dit qu’il prétenduit conserver
dans celte chambre son libre arbitre et
l'indépendance de ses apinions, moi aussi
je veux être indépendant et je dai des
vérités que je crois utiles. Ou à dit d’a-
bord api n'y avat pus d'exemple en An-
gloterre qu’en at J nandé des subsides
lorsque L'exteusifn’étdit pas dans la cham-
Ve pour répoudiz et | vur portla respon-
sabileé d'un pareil vote. Je demand-rai
à ecux qui ont de paredles prete dime, si
Vhustusre d'Aogleterre dapuis la révolu-
tin de 16S3 fournit un seul fuit compara-
ble a notre s taation, ef 51 funni un winis
tere av © directem nt défait Ala su te d'un
appel au pep'e et si un Vote de la cham-
bre y n consliteé un ministère not cau
spontinément etau comtencement d’une
se-sion. Mais il ÿ a quelque chyse de
plus pour nous que les précédents du par-
lement vaperial, {ya nos propre- précé-
deuts il y à note histoire parlementaire En
IS43.aprè« lu rés gun tion du ministère La-
Fontaine Ba:dwio,il n'y avait plus qu’un
sul nciishe d'uns la chisadre, M. Daly, ct
Daly était malade, de sorte que ce luc M.
Jotr Nedson, qui mautenaut n'est plus,
oni proposa le vote des -ubs des. Personne
alors de ceux qui sidgent & gauche n'osa
ailiritier qu'il était inconstitationnel devo-
ter dés eubsides quand it n°y avoit pas le
uiviistres dans la chanibre, D'ailleurs est-
ce que lu responsabilité n’est pas la même,
éster quid une prochaine sesson nous
d'aurous pas moyen d'atteindre ceux que
nous venons de pla cs dutis lez consals du
Souvergin ? .
, Maëstet aritie dois dire sans hésitation
ce que je pense de id couduitu de l'honora-
bie we vbre pour le comté de Saint-Mau-
tice! Je dis que son oppusi ion sys éma-
tique du ntinistére qu'il nous a ailé à cre-
er, lorsqu'il aifirme qu'il 8 confiance dans
les hommes qui lo C«nposent, et qu’il est
disposé À lais-er cesay-r le ay-t6me actuel
sous de prareilles couditivns, qu'une pared-
le opposition, que de pareilles rxigences,
he vont nt loyales ni généreuses surtout,
lorsque les bouchvs Cloquentes qui poir-
raient lui répondre no peuvent pus se
faire entendie dans cette enceinte, J'ai
beaucoup admire nes brûlantes harangues,
fn.is je ne les admire plus parcequ'elles ne
conduisent à rien. Je ne puis Aétrir la
politique du passé, parce que les hommes
qi Pont fuite étaient comsclentieux,j'ai
éroit de ls consilèrer comm une leçon’
W’expérience et de la coudumuer pifree
qu'elle s’est suicidé: pour avoir été trop
excessive. À quoi nous ont dervi les 50
étiuées de luttes de l'ancien régime, zi ce
n’est à produire l'état de chos:4 netuéi et
bs imquites de union, Il y a ded hom?
mes puissants à détruire, muis qui n’ont
Jynais rien élevé sur les ruines qu'ils ont
iles, Avant que ds Consentir à dé-
(ruire, je «eux savoir ce qui doit rempla-
cer nos elemens actuels de société pul ti
que. Voilé pus mons de cing tongs dis-
Cours pour dire qu®il faut von élargissement
de ls reprès tation, une réforme électura-
le, le libre échange et la hberté de Ja na-
vigation, et nulles nulres réformes égale-
ment important-s ; qu'e-t-il done hespin
de remonter à la création et ru déluge,
et d’exhu + er touics les iniqu'iès du genre
huwmain, pour en venir & voter lea rubsides
dout le pays a besoin et que vous deman-
de sur sa responsubilite un ministère dans
lequel vous venez de placer si largement
voire confiance. Je vois que ceux qui,
dans tous lew temps 0+t crié aux abus et
à l'injustice, ont été populaires momenta-
nément du moins Mais ily 8 quelque
chose de plus pour le légisisteur que de
crier aux injustices du pussé, il y a les be-
soins de l'avenir, la surveillance et la
sauve-garde des, destinées sociales et po-
litiqueu qui nous sunt confices. Nous avons
quelque chosu de plus’ à'faire que de par-J
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ler pour les galeries ; je maintiens moi
qu’au lieu de crier cuntre ce qui n’est
plus, nous devons nous efforcer de sauver
l'uvenir contre son pré même nil eat né-
cessaire. Que veut Mion, me ubre nour
le comté de SI, Maurice, que veut-il des
hommes qu’il vient de nlacer nu pouvosr ?

Il veut de suite deu réformer qui deman-
dericleträvail de plusieurs hommes et de
plusieurs années. Je le lui demianle à lui-
même, que,ferait-il à l'égard de toutes ces
seformes; s'il se tduvait lout. à roup à la
place du ministère actuel. Serait-il prêt
de suite avec autant de mesures d'une pa-
ceille portée ? Je dinà l'honorable mem-
bre pour lo comté de St, Maurice, que
nous horimes du Bas-Canada; ne pou-
vons consentir à nous diviser pour aucune
considération au monde, la division pour
nous edt un suicide, ct une funeste et rê-

conte expérieince dubait lui fnire compren-
dre que ses Cxigencos injustes et ses orai-
sons n'auront pas d'écho dans la popula-
tion qui a lo sentiment, l'instinel de sa
conservation propre. D'ailleurs il n’a pas
l’inisativ - de toutesled réformes qu'il sug-
gère. La chambre acxpiimée l'année
deruière par va rés lation unaninie son dé-
sir d'obiteutr [a liberté du commerce com-
we beaucoup d'autres réformes.

 

Mercredi 22 Mars 1848,
EtecTioN 0'Oxronrp.—M: Noman se

lève, rappelle à la chambre les résolutions
qu’elle a déjà adoptées à ce sujet, lit ces
résolutions uinsi que celle qu'il propose,
par laquelle il est établi que John Geo.
Vansittart, en retournant M. Carroll pour
le comié d’Oxfor, Lien qu'il eut In mino-
rité des vdles a agi illegalement, au imé-
pris de la loi, en violation manifeste des
droits des électeurs de ve comté, et par
infraction aux privilèges de cette chass-
bre. “1 ne peut se rendre compte des
motifs qui ont pu engager Cet officier à
faire le retour qu’il à fait, la loi étant nussi
claire que le soleil du midi sûr la question.
Quand un homme prend volontairement
sur lui la responsabilité d’un emplos eVque
ce monsieur désire remplir sem honorable
devoir, il est is “oncevable qu’il oublie ln
loi ou s'écarte de la condu'te qu'elle trare,
pour faire des actes inrompréhensibles à
tout le monde, La lui et clnire par rap-
port ou devoir des officiers-raporteurs $ le
jour de la no uination, la loi dit que l’otti
cier-rapporteur É-rn lever les mains et des
vra dévtarer élu celui qui; dans son opi-
nion, aura la majorité, à moins que le pol
soit demandé par qué'qu'un des candidate.
Dans le cas où le poll est dentandé,lu Ici
n'est pas nivins claire. 11 ÿ avuit à Oxford
trois candidats, MM. Hisicks, Carroll os

Campbell. À là levée des mains; l’ofi-
cier-rappiorieur a declaré que M. Hlincks
nvait la majonté et les auires «emundé-
tent alors Un pall. À ce tami utes les
qualifications uéaient été données, et loi
feiër-rapporteur dväit trogté celle de BI.

« Minek< bonne ct conforme à la lui dons
tou'es les particulérités, Fdisque d'après
elle, il présentait M. Hincks comme do.
ment qualifié et Ciigibte aux suffrages des
électeurs, Les livres de poll mamntennnt
devant la ch -mbre fétent ji éparés d’après
sen ordres, il y a des Colonnes où le nom
de M, Hhnek+ vst inséré comme dûment
qualifié pour être elu; les noms des autres
candidats y étaient aus-i in-érées. Les

députés-olfiéiers-rapporteurs furent dû-
ment nommiés el ces livres de poll leur fu-
rent transmis: les clercs de poil furem
nommés et jur&rent de reniplir les devoirs
imposés jar lu loi, puits le jour de la vota-
tion fut fixé publiquement. Tout le comté
savait très Lien quels étaient les eand dats,
quels étaient ceux qui désiraint le repré-
senter en parlement, il était reconnu sens

aucur doute que l’ciicicr-r&pportoifravnit
admis cor Mussietis Camine candidats sui-
vault La loi. Les livres de pull furent envoy-
és, le jour fixe 3 jour extrançdinaire,—sa=
medi, ler jour de jauvier, et le jour de la
clôture dévait être lüadi le 3. Le jour de lu
nomination, (mardi, 28 décembre) tous les
l'béraüx supportaient M. Mineks En
€ tte occasion si la qualification dé M.
Hinks eat ête trouvée mauvaise, îls
étaient prêts à maintenir leurs principes et
4 envoyer en chambre un Homme appirie-
nant A léue pari: ils étaient disposes a
mcitre sur les rangs vn cxñdidat contre
qui il n°y dtrait ducune ohjection. |, Quand
ils vinrent à la nontiuation, cépesiant, ils
trouvèrent que leurs dioits devaient Clie
maintenus et cela sous la, garantie de la
constitution sous laquelle ils vivent, ils
avaiant le droit et devaient avoir le plaisir
d’élire et d’ensoyer au parlement, «n bom-
me de leur choix. Ils vinrent æux poils,
leurs votes furent admis par les offi-
ciers-rapportenrs.— Ils furent tous en-
régistrés sur les livres de polls; ct d'a-
prés les reto ira de Ces livres un tronva une
grande majorité en faveur de M. Ilineks,
Îlestvrai, M. Carroll, candidat oppose,
sécha de faire cntendre aux élecieurs
d'Osford que M. Hincks n’était pas qua-
lifé ; vrai, il publia des placards défen-
‘ant au peuple de votër contre lu ; mais
Tes placards étaient sous sa propre respon-
sabilité,—l’oflicier-rapporteur n’uvait rièn
& faire avec eux, Les &ledtenrs, cepen-
dani, enrégistièrent leursvotes dans In per-
suasion qu’ils exerçuien( un droit gamnti
Fai la loi ; ils vinrent déterminés a élire
un Eorame de leur choix ; ils étaient dé-
terminés, prudents ct résolus ; ils savaient

que dts une occason . précélente ils
avaient Clé dépourvus de leur représen-
tation par la fraûde ct la corruptionla
plus dégradante pout ccite chambre dan.
semblée. lisètaiént canséquemmment dé-
terminés à exevéer_léuf droit légalement
et fermement. Le 9 janvier;jour fixe pour
la déclaration, on fit circuler, au grand
étonnement des électewrs; indme ar grand
étonnement des centaines qui avaient vote
contre M. Hincks,—que l’officier-rappor-
teur avait pris sur lui, pour des raisons
conaurs de lui-mê.ne, de proclamer l’hom-
me de la minorité conduite andacieuse,ex-
traordinaire et injustifiable ; 01 cet officier
est là à la barre, il veut qu’il rende comp-
te de sa conluite extraordinaire. Sans
désirer condamner cet officier, la chame
bre doit aux électeurs d'Oxford, elle
duit au peuple Canedien, elie so doit à
elle-même de faire une investigation sui-
gnée des faits. .
, On dire peut-être que la qualification de
M. Hincka n’était pas suffisante, qulil n'é-
tait pas dans une position à recevoir des 

votes : et quo par conséquent la condduite
de l'offitier-répporteur # blé correcte.
Su;posant; pour arguinenter, que la quu-
lifieation ne valuit péé une paille, et qu’elle
était défecideuse dans tontes les panieu-
Jarité-, cependant walgré Celyl'aiticler-
lapporteur n'eñi auräil pas wins adopte
une conduite extraordinaire. | L'otieier-
rapporteur avait décidé aboard. que le
document était bon, an moins il | svait
induit les electeurs À le croire bon,
puisqu'il donnais M, Hineks comme car
didot dûment quali$é à recevoir les ouf-
frages et qu'il fit recevoir tous les votes
des clecteurs ; ils out Vu toute In mache
éjectorale en pleine ec franche opération;
et pmivaient-ila, logiquement parlant, sup-
10ser que les votés Cnrégis rès pour M.
lincks seraient rojutés, n Pollicier-ruppor-

teur n’ussit pas de fraude rt de déception?
1 ne pouväic en être nûtement si la loi
claite comme le soleil du midi n'eut pas
été viulée par l'ofticier-rapporteur. On ne
peut euppu-er qu'un officier-rappurteur
sensé, après avoir reçu les hivees de polls,
montrant une m-jorite de plus de 300 voix
en faveur de M. Ilincks, eut declaré les
votes pour cè mons.eur égaux, el pro-
¢lamé Miomme de la minorité. Pour just
tifier son rapport} déclare à cette chum-
bre que là qualification de M. Hhincks n'é-
tait prs bonne, Le 18 janvier il udressa
une leitre À cette chambre dans laquello il
disait qu'ayant etadié svigneusement lo
loi relativement nu cas en question, il
En était venu À la conclusion de reje-
ter eld du peuple et de proclamer
un homme rejeté du peuples Comment
peut-on maintenant conclure que la cone
duite de dufficier-rap-crteur & été fran-
vhe et suns soupçon? M. Vans.ttart a
trouvé de lu sympathie. Ses amis dans
celte chambre vont le défendre ; ils
enverrunt des pétitions ; il en n déja été
reçu vue lui donnant um Caractère san-
reproche. Pour lui, (M. N.) il est d'u
vis de ne pas perdre de temps, Comme on
l’a déjà fait aux dépens du pays, et d'¢-
porgner aussi le dégout que cette afluire
est de nature à proiduire chez les électeurs.
Il serait content si ou lieu d'avoir été
avisé indlhonnêtement et pur esprit de
part:, M. Vansittart avaît suivi la marche
isciquée par la lois Il y a une pétition
présentée en faveur de ce monsieur, voy-
ez C:lle péttion adressée au gouverue-

à cette chambre ; congue dans

 

ment et à
le langage du reproche contre un comté
infependant qui nvail cru exercer os
droit« d'hommes libres, et un apyiel a celte
chambre et i uni gnuvernentent britanni-
ytie four ld protection: Les pétitiünani-
res vous disent qu’ils ont lu avec surprise
la force des expressions dunt on à usé daus
un in-eting du con-vil de district et une
grande assemblée dés habinams de East
Uslurd, afin de trouver la protection
coustitutimnelle de leurs druîts et 1€ châ-
timerit dt coupable qui les leur uvait
enlevés. Dans la pétition ces personne,

 

sont représentées comme ayant usé
d’un Tate trop prossi-r pour être
répété dans cette cha bre, et quel est ve
langage 7 Île donvent la conduite de
l’ulficier-mppor:eur comme, atroce, iiléga-
le, injuste, Ÿ a--il un seul flomme qui
puisse en venir à une conclusion dileren-
te? Les 1,113 électeurs qui ont donné
teurs Voies pour un hotine h'étoient-ils
pus indépenants, pour être traites avec
mépris et dédain, pour que leure votes
l'ussent jetés an vent comme le rable du
désert et ju’un homme de la minorite fut
élu contre leur vœu? La chambre ne
doit pas ec laisser influencer par des pési-
tions de ce genre, vu parce que dira ent les
amis du coupable de l'autre côté: If re-
grette infisäinent lu oituation de AM. Van-
sitturt dans cétte vesaston. Ce n'est pas
seulement parce qu’il appartient nu parce
oppôsé qu'il le condamue, il condautnérait
de ia mème minière un de ses co-pmitisang
dans une pareille Eirconstance. Les par-
ts appañietinent à la politique, mais quand
il s’agit d’arcomplir wii devoir encré, sous
Ia suinteté Ju serment, ce devoir doit ête
rempli fidélement, et tout esprit da parti
mate côté ; et les glorieux privilèges
dont ils jooiszæent être mofntenus soigneu-
sement. ll est sous l'impression que l’of-
fi-ier-rapporteur à agi dans cette vffuire
par d’autres motifs que ceux qui doivent
guider un officier public. Dans ce mu-
ment, pour lui, (A. N.) il n’a d’autres in-
tentions que celle de le mettre en demeure
de se justfier devant ceue chambre, d'ox-
pl-quer pourquoi il a suivi Cette ligne de
conduite extraordinaire. 1! espère que
les hons. membres vont prendre ce procès
en cons:dération sans égard aux seutiments
de partis, et que ui l'officier-rapporteur a
eutort,il» n'hésiterout pos à lui infliger le
châtiment qu'il mérie, protégeant par là
les droits et les priviléges des élecieurs du
comté d'Oxford,—Sa motion fut vecondée
par hon. JL. J. Boulton.

M. Vansitiart à la barre, ayant requ de
la chambre la permission de rendre raison
de sa conduite,s'exprime ainsi :—
Je comparsis 4 la barre de cette lion.

chambre pour répondre de mé« actes com-
mé oflicier-rpporteur à la dernière b'ece
tien d'Oafuid, et j'aime devant cote
hon. Chale que jusqu'a ce moment je
ne savais pasyue cecte affuire fut trairéo de
cette manière ; ct quand je suis. entré
dans cette chambre,je fus surpris de la con-
duité qu'on se proposuit de uvre, par
l'adoption de Ja'résolution qui vientd'être
lue. Mmis la chambre a ndupté la itsolu-
tion, et il ne m'est laissé que d'expliquer
et non ie défesdr« cu que In chambre a
décidé être un crune: La nominstion
d’un offiérerrappoiteur pour le comté
d'Osford n'a éle rechercliée ou’ deuinn-
dée pouf Moi, ni pen es omis; ni
par vis je lis oly-eiion pvant de
l’accepler ; je n’ayois vucun desir d'u
gir en catie capäcilé, et je ig mon fossi,
ble pour en être exenipté, mais voyan
mes effrris inutiles, je pris lu résolution
de faire mon devoir au meilleur de ma
capacité et de Ma conuaissance. Je suis
ullé demander l'avis d'un homme de loi,
de mes amis, 3 Wnadstork, adn que mes
actes fussent au moins couformes à la loi.
Il ne me convient pas de dire que ma dé-
cision à été juste, maintchontque certe
hon, chagibre a‘décidécontre moi’; inais
jo puis declarer que pendant’ "lection
J'si taché de jouer. un ‘rôte, juste, honné-
to et impartial. J'avais enteidu dire que
la qualification qu’on devait présonter de

   

la part de M, Hincks était datée de long-
temps avant l’élection. Je lus la loi ot
j'en ving & 2a conclusion que si c'était
e cas, elle était insutfiéante ; mais si, sur
cee qualification j'ai permis de prendre
des j'otes, etui pas retourné le cdudidat
sde la, majorité, j'ai pu me troupes,
mais ina décision peut être examinée.
¢ Jrie de plus avis d'un homme de

loi de Hamilton, et sun opinivn la pus
décidée était que, la qualification du M.
tincks ti'ézait pñs bonne. Je ii%inis pes
ençore assez ctataineu pour pondre eur
moi la gjave responsabilité de lu rejeter, et
jo crusde uipn devoir d'aller consulter le
plus liaut officier en loi de là codronne,
J'ai adressé une lettre eù sdlliciteur-gbné-
ral de Sn Mujesté, Je ne suviis pus dans
yilelle partie de Ja province il était, et
par conséquent j'adressai mia lettre à un
ami à Toronto, avec linjonctionde la re-
metre à M. Sherwoud, ai M. Carmeros
n’était pas À Térouto on dansles environs.
Eu écrivant cette letre, en demandant
cette opinion, je lu demandais non puis
pour des fins de partie, mais péree que je
pensais honnêtenient que dans la difficul-
t6 dans laquelle je me trouvais, le recours
aug aviseurs (le Son Excellence était lu
medleure conduite à adopter, Je ue puis
dire pour quelle couso la leure n’a jamais
êtb § sa destination : je n’obtins aucune
réponse, mais mon afixiété sur co point
devint bientôt moins grande ç je lus unsu-
ré que M. Hincks était à Montréal,
et qu'avant le jour de, lu nemina-
tion. il enverrait uno, Jiouvelte qualitt-
cation, Cepehdañt le jour vint mois pas
de nouvelle qualification ; je fus vur-
pris, ent je pouvais À peine conce-
voir que la première pÂt être présen-
tte. Je crus alors que l'autre n’arcivait
pas À cause du mauvais calcul qu'un avait
pu faire sûr le femips des postes, ou &
cause du maüvais état des chemins, où de
quelqu'outre cause ; j’uspérais encore que
la nouvelle qualificntion arrivera t ; je
pensais que la loi permetinit de la présen-
ter daus dueun teinps précédentl’élection.
de consi-térai que je serais injuste cavers
M, Hineks et enversses constituants, si je
refusais le poll en sn faveur. Je reçus la
qualification présentée z0us pro êt Celui
qui ngissait do la part de M. Mineks m'a
demandé la conduite que j'adop'erais. © Je
répondis que j'enfiterais la qualification ce
ferais continuer l'élection.” À la clôture
du pally je réservai encore mn décision,
varje ne pouvais me déterminer, sur la
condu te que je suiviais dans les ¢ reons-
tances particulières où je me trouvais, et
avce le conflit d'opinions que j'entenduis
autour de moi. Au meilleur du ma con-
Naissance, de mon jugement, la qualifica-
Von était mauvaise ; muis je pris avis de
nouvent d'hommes de oi de mes amis, et,
enlin, ayant appris que M, Cameron serait
à Woodstock, tn certain jaur, en passant
peur l’Ourst, l’allaile cencontrer, «(durant
le temps que l'on chargenie res chevaux à
l'hôtel où il était arrôcé, je demandai et
obtins soti avis ; l’eutrevue dura un peu
plus que seZo minutes. M. Cameron
prit plusieurs autehrs qu'il avait avec lui,
en lut plusieués vas, et montra des decisions
uuxquelles ou eli était venu sons des cir-
tonstances fateilles ; me donna son op -
nion, et ane réféta à ln lui. Aprés une sé-
tlcise ef longue dé ibération, je résolus
tha manière d'agir ; je fus confirué dans
ma première opinion, que la qualification
de M. Hincks Cit mauvaise, mais je
réserèdi cette opinion ét ne la décharai
jamais ni à mes amisni ennemis, avant
le jour de la prorlaniacion, où je proctn-
mai Peter Carroll. La chambre a décidé
que j'ai fait un mauvais retour, mas elle
8 aussi décidé que ce retour était corrom-
puet au mépriade la lois Je pense pou-
voir prouver que ce n'est pas [ue case Plu-
sieurs jours avant la procla-nation, je con-
naizsais le résultat des élections du Haut-
Canada, je savais que la wajorité de cette
chamb € serait oppo Ce à ma décision; je
savais que M. Hincks serait un membre
di gouvernement, et que je me fersis un
ennemi puissant, | Si j'avais agi pour
tion propre intérêt ou pour l'intérêt du
parti que, dit-on, j'ai eupporté par la cor-
ruption, j'aurais retourné le présent ns.
pecteur-Général, parcequé jo savois que
ma décision perpéluerait lo sitge de ce
monsicur pour Oxford jour trois ans ou
quatre sessions à venir, mais j'ii foit ce
que je pensais juste ; jai ugi comme ma
Cunscience me disait quo je devais agir,
et bien que les hon. membres m'aient
condamné, €t & leurs condamnation nient
ajouté le mépfis el le reproche, avec
tout le respuct convonable, je les assure
que imes motifs, pour arriver à la, con-
clusion où j'en suis venu, étaient nue
pures et aussi honurubles que ceux qua
ont procuré le retour de fout membre de
cetto hon., chambre.” .

Sir Allaw McNab, prétend que la pro-
cédute ne, serait pus parlementaire, si
M. Nouman, ne lisa't pas de suite les réso-
lotions qu'il voulait faire euivre celle qu’il
proposait pour commençet: a.
M. Boulton est surpris dé, cette prélen-

tion, vu que les autres vésoldtions devéant
deen fede ln manière de reponse de

ML Vamsittaee, S'il est demoted pee

a commis une erreur, il s'y nura qu'a
le réprümander, mais s'il, est prouvé qu’il
a été mû par des motifs de corruptionil
‘devra être puni dévèrement.

Après des débats,lu question fut décla-
rée à l’ordre. ,
CAprés 23 questions of 23 réponses,

la délibération fui remise à un autre
jour. _ Lu a

Le |endemain M. Nounanfit motion
que M. Vnnsiitasl repañaisse à In hnvre
pour continuer son interrogation. Sir Al-
lan »’y oppose et la, motion est fu irce,,
MM. Notutanfait ¢nstite mation. que Guor-

ge Brown, Ac, comanrgisse& la barté
pout randré témnigiiige dêné l’adaire de
l'élection d'Oxfurd.. , ,

, M. Bron comparait’ ct M. Notman li
pose les questions suivantes :—

Etiez-vous à la nomination pour Pélee-
tion du conté d'Oxford, commu ngent
pour M. Hlincks ? J y etais.
La qualification de M. H.ncks fst-elle.

demandée et à qui l'a 6z-vous remiso ?
Elle fut demandéeetje la-remis à l’offi-
cier-rapporteut. Coe

Ls réponse de M. Brown à la troisième
question commença t par les mote :—Un
m'a it ...... Le colonel Princs prétond
qu'il ne dois p3s commences une réponss 

de méme, que lo chambre ne doit pas aa=
voir ce qui Jui a 68 dit mais ce qu’il
suit, que si elle admet ces on dit, elle
tombe dans ia plus vile dégradmion.|
M. Drummoad.—La chambre duitselle

dictor les mots dans lesquels, lé témoin
devre formuler sa réponse ? Baus aucune
sour il west de règle qu'un témoinJonue-
ra ui temoignage ur un on, dit; mais
aussi dons aucune cour il n’eet permis à
wn coneeil de fire des questions qui pro-
voquent une 1éponte «ur un ondit,
M. Cuurhon fait remarquer que In

chombre n’est pas obligée de sitveo In
manière de procéder des cours ordinaires,
que ce n’est Pas uno conf de justice mais

vne cour d'Honnour.—M. Papineau pen-
su lo même.

M. Brown ayant répondu à 11 ques-
tions do la droite, fat transquestionné
pac ul, Princo jusqu’à 24 questions aux-
quelles toutes il répondit longuement,

Après quoi M. Vansittar( reparait à
Ia buere, fait un long discours pour sn
défense, aseure que s'il s'est tronipé, il a
ét co rvciencioux ct finit par demander
du temps, ufin de prouver pur des té-
moins qu'il n agi avec droituro &t avec
toutes les précautious possibles,
Sir Allan présente une pétition de la

part deM, Vansittart pour qu'il soit per-
wis d ce dernier de produire des témoi-
gnages à l'appui du rapport qu'il vient de
faire en réponse au témoignage de M.
Biowa.

_ M. Notman ne veut faire aucune oppo-
sition à cette Jemawde,

Alors sir Allanfait motion que le tops
à cet olfet lui soît accordé jusqu'au qua-
trième jour de la prochaine session,

La motion est œimportée.

—

CTNous remercions bion sincèrement

M. Mamel du portait de Jacques Cartier

lrhographié d'après le dessain de M. Ha.

mel lui-même,et qui ne fait pas moine

d'honneur ar peinte qu'au graveur,
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AVIS DU COUVERNEMENT.

 

ES SOUMISSIONS SCELUERS,
BF nddressées aux OFFICIERS Res-
pectives du Burcau doL'ORDONNAN-
£ de Montréal, seront reçues à ce Du-

-reau juequ'au. VENDREDI LEVINGT-
DEUXIÈMEJOURI"AVRILprochain
8. MIDI, pouf le LOUAGE DU PAG-
CAGE syr L715LERINDE etL'ISLE-
AUX-CAUCHONS; àSUREL,pendant
ja prochiaing Faison. Ce
1a motant dus Saumivions devia être
mentionitit en urgent od wean de, colto
province jetle montant aocepté devra
aussi 8tre payh d'avance.

, Les Sdunissions qui pourront étro
lainséosnvec l’Agont da la Saignourie,
seeoat immédiatement lransnises à ee
bureau sans délai, °

sk

LC AE A Bo

Nouvelles suivantes regues par le Cal:
donia. . .

—En AXGLETENRE et en Ecosseil y.0
une grande vjitation cau<ée par le manque
d’uuvrage àt por l’augmentäton do la taxe

sur le revonu. Co LL

—A& Londies, ie. 6 cour nt} une as<em-
blée de S on 00 personnes s'est séunie pour

s'opposer à la luxe, la jalice en est Ycuu
aux nains avec la foule et 19 ou 20 per-
sonnes vul été bles-es, … ;

—A. Édinbourg le 7 dans une-cmente

plusieurs maisons ont été démolie, ot une

centaine de reverbères brisées ; les troupes
ont dispersé la foule. | .
—À Gasgow, des acènes vemblables

ont ou lieu et des propriétés au montant de

£40,000 ont dté détruites, uno personne à

Été tuée ut 5 ou G blessées. La foule

avait pourcri de rallienient “ Du Puin, ou
la Révolution ! ” ;

—Manchester, Dunferline, Paisley, et

Liverpool cont été ttmoins de semblablis
sou'evemens, .

FRANCE.—RÉVOLUTION.
L'Auitude du là république est pacifi-

que.
“La Belgique refuse Jefraterniser aÿco

la republique française. ’
~=Lu Prusse s'arme rapidement,le Gou.

vernement ne veut pas intervenir dÂnsles

gffrires intérieurs de la France.
—L'Autriche, lu Prusse et la Russic ras-

sembleut une nrméo formidable sur la

frontière Ltalionne ; ces puissances crai-

guent pour la Lombardi, Autrichienue,

—ls Parti Orléanniste est renverst en
Espagne,

—Oncraint an nbuvoëu mouvement po-

pulaire dana les deux Siciles.
-—Les A ngluie, Américain et Polonais ré-

sidant à Paris signent une adresso de re-

mersimens nux Gouvernement provisoir
pour la protection quilenr a été avourdôe

pendant ln 1 évolution,
 

 

FONDS DE MAGASIN
EN oo .

MARCHANDISES SECHES
DE

SIMPSON BANQUEROUTIER.
A VENDRE

À vinglcingpar cent audessous du prix coulant,

AUX MAGASINS DE

v ErJ. ARTHURscie,
174, RUE NOTRE DAME,

,. (extacsire* GUEST), .

Près de l’Lglise des Récollets;

I OUT ca beau fond apparienant à la
Hanquerobie de Mr, ALPX, SIMPSON

ne vend mmintennnt À cingf cing parcent au-
dessous du prie coutant, M est composé cu :—

Shavwls, Bonnetlerie, Gants. Môsinos, Frap-
bs, range de et Colon, Lads fil ot Coton,
Mousseling travaillée, Meusyeliuos, Etoffes
Unis parcareaux etbarres ; Cuboargs vnis
ut figurés, Cacolés d’Oregon, Servivtice,
Deâpa, Plads, er Chapraux Ko. &o.

EF——ARGENT COMPTANT.
K3-——UN SEUL PRIX.

 

MONTIZAMBERT & HARTLEY.
. ,AvOCATS, .
N.1, rerire nui er. Jacques,

,. MONTREAL.
KR. 1. Montizsman er.
W.M 8 Haureex.
Mai 4 1847

RESTAURANTDE

COMPAIN
PLACE L’ARMES

«, MONTREAL.
¥ EF pueprétrne de ce magmfique établis-
4 cement saintetnant bic voll,#30 é-

d assurer 46 public qu®il poitrra se procurer tout
te chose sous le rapport de rafraichissements
Vins, Liqueurs, Ke. préparé avec la plus gran
de perfection à ra maison.
Mr. Compnin » été pendant plusieurs an

nées an service doe Jos bataillons do la
Wimde dre Cunbiiniers ot do T7ième rie
dient, com ng auwinier el maitie d'Hôtel,
aussi Lien que dans les clubs tes plum côté
bres à Londros, entre wutses dar celui du la
“* Reronste ** dont ln cuisine ostsi en, rengin-
mée pour ses arrangements scientifiques et
lu goût délicat de ses produits. .

Surla place d’Armes il ro propcae-de ignis
une cate do mots,égule 8 cellos des meilleurs
sesinurants de Paris et dn New-York ; et on
autre de son sulun, il afait dés arrangements
pour l’avantage et le comfort de ceux qui veu-

‘de l'utilité d'un, tel établissement, et de son
habilotd pour, donner, la plus,grande satisfac-
tion, il, rolliéite avec confiance lo, patronage
des visiteurs, ¢t do tous ceux dont les orcapa-
tions les obligent à ee pourvoir d’un lunch ou
d’un-diner du premier ordre, va leuréloigue-
ment gle lens demeure. y. 1=, 2

Il pourra préparer des diners publiés pons
des partis de vingt à soixante.” - … - =.
Des sonpors, pout de grands on de petites

de vins, liqueurs, &c Buran de l’Ordonnanse /. Montréal, 31 Mars 1818, §:

» sorschoisie avec beau-
coup de soins, … RR

¥ SFovner 1048:

Lie Télégraphe do Québec transmot1d|»

ent avoir des partis.privés. Etant convainou à

iparlis seront voryis avec -le:choixle plus |.
«délicat de la saison ; ét Ja meillisure espèce |

 

  

' MAISON DE LA TRINITE:2;(DabmnRSS:.y PI. LEE jusqu’ en,morespaRE© provision h SPE
SEPHPAUEE L'INVER, conime suit Qu j
000 Gallous, melllevre.quatitds,
BUnas 1 Seconde T2 LE,

- Des CHANTILLONS accompagrontles PRO.
POSITIONS. On commencera ï fournirève
vertureiy la tuvigetion, et'onchntiaus ta peus
dant in Saison et en quantités tuiles qu’elles seront
requises, ; C : =

3 Murs 1848. Les

   
 

  

   

  
   

Sages

A VENDRE
br CaN emt utAVFADRE ou à lgner, A,dercondition.

1 fuciles, ‘cutte taison spacieuseavecdbs
penunces rue St Aloxis dans ie à tatier; de
lu ville oùse fait le commerce en gros, pro
res avec Quelques changemens à faite ;U .
10TEk4 où VOU'TE ponr le COMMERCE
possussionlu ler À vril, s'adresser ans lés lien

- . PSSASou au soussigué ; DEEE
P. N. ROSSITER-

vocat:..

 

  

pith Tu

Montréal 1f Févrior18i8, “7 3..
[a . * Ld YEE40

DErantemcat nés Teñnks. DE Le-COURONNE.
; . i Cera

, Maulieal for. Fénjicr, 1818...
Iuplud Son Excellencele, Gouvernnur,

Géuéral du vominor les Messieurs suivans…
Agous, pour les fins de 1a 10v ot”11e Viet,
ap ET, intitulé »6 Acte pour faciliterIs
“ Commutationdo la Tenure des ‘Parcesen
“ Roiure dans le Domiuine de la- Moine, en
* celle de Frane et Commun “Soccage, et
“ pour oviter los délais et los. dépenses ue
“ liles résultant ci-dovant de'ces Commu-
“ tions.” savoir:, |. wen ht

1’Honomble Francis Ward Primrose, pour
toutes les Soignourivs et Fiufs faissant-pate
liv du Domaine de la. Couconñe,- et . situé®
dans lo District do Quêbee et _anssi- pour:la
Seigneurie de Jauzon, 9 ER

L'Honorable-Louis Panet, pour louten*les
Suiguenties et Fiofs dans-le,District de Qrié-
bec, appartenant, aux Bions du ci-devant
Ordre des Jesnites et ou faisent paitie, et, -

Jd. B Varin, Ecuyey, pourluSeixnourie,et
los Fiofs dans lo District de Montiéal ap:
patieyant aux Biens du ci-<derant Ordre des
Jésuites etan fnisunt partis." 2vas.
OF-—Le Québec ‘Guzelle, “Jncienne.)

Canadien, Le Journal deQuébec La Minerve, ‘
1?Aurore des Canudus, le Tcraÿls"et le*Môn-
fetal Guzette, inshratont co qua Mrécéde, une
fais par semaine pendani un mois dunslege
langues respectives, LE

‘ ‘ ‘
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A TRES-BAS PRIX.
 

PonCELAINE, VEARERIE, FAIENGE,
EN GROS ET EN DETAIL:

No. 171, Rue St. Poul. y”
: Presque vis-d-vis la Douane3" .
OBERT ANDERSON offre “3 vendreun

MW grand assartimeut de’ Services Laelia’
Diver, à Densert, à Thé,d Café, à Déjenneretà
toitette, avec une grande variété d'auires asti-
clesen ce gente, c
SAUER mem 1
Ve reries richement coupées et corléés,Carafe

res, grands Verres, Verres à vin,à Ugueur, Cour
pés pour Çustard, Vases pour sulades, pour coir.
fitures, ete, etes LU Ol

: ENGRQS. 1° "1 5,
Paniers assortis, por paquets, où empadgatiés

à ordre par douzaine, Lov
7 inars, 1848, . 7?

_ >.
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TATTERSALL DE GRANT;
LA aoilisitation d'un grand nembréd'ame

1. de Montréal et des villages environnante, il
souvsigné à loué ceite grande. Cour et les vastes
Ecuries bien connues du public sppasicnanti
M,SERAPHINO Gin 41.5t pour yétablir un TAT-
TERSALE pour te Veute des Chevaux Voitu-
res, Bet, L'entrée principale de la Cour est par
a. Rue SLVipeent, près de l'hotel de, Sword.
Cet étallisserment séca nuvert pour les Ventre
MERCREDI le 9 de JUIN et céntinuera da
l'ôtre tous les Macroet Saxamis.: Les af-
faires

y

seront condui es de manièreàmériter
l'approbation dt ceux qui voudront biesl'ericou-
ager, , . . . Sheu
Lex Chevaux seront temies dane.Jed €curies.et

les voitures dans des remises avec soin:et:àdée
condicions faciles. LA a

J. L, CRANT. ….
. : . :

7 J. be GRANT. LL)
REND la libaté d'antoncer À ves amis;et
au pubile qu'il est. maintenant .prôt & reces

voir à son encien établissement, Rue des:Con
missaires, No 89, vis-a-vis le quais des Steame -
boats, dos envois deMeubles de Menage,ou d'R
picerior, &c., pour dire Vendun 4 PEncanyic
epére per ba striete attention qu’il portera.s a
aflaices mériter encouragement du public. >

11 est prôt avooû à faire les Ventes à Domi;
cile quand ilen sera requis. à des prix avec
que I hi, .

  

 

 

Woy ron,
eymageniser

27 PapaE555’ :

J.ike GRANTS :

. a Une Vaste vote. pour-
fariue, et grain, &e*

Montréal, } juie
   

  

 

. _ AINO:UE
Pour une ou ptusic te

ink tai prochain, toute 6u partic de; cotie
. BELLE MAISON. risé our la”TueSt,
Pan), avec MAGABINS, VOUTES,. CAVES. et
antres dépendances el.devant ‘oocupée* u
M, Joe. Cajetan LeBlane. ... . N

, =A UBS
DEUX LOGEMENS, finls dans “ls

goût avee cours, jardin .compianté
rultiere, écuries et remises,sis çue S
près dé l'Evêché, No. 6291161. 7

Ces résidences offrent :tant*le. comfortdéais
ble au tes | yess deumnititssontifée.modiques

     

 

   

      

 

   

   

    

  

   

 

        

   

 S'udresser w 1 1 AT UR
4. iu,Join;

14 Hue St...
11 fev. .
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0 AROUERate à
IXCELLEN T EXDKOIFS POUR,

MERGE.LY,
: LE ALOULR, pour un o

igh Ces mui-o refoi
LS mao mâreh “PéisronA
maintesinntchangéesoh: maga etiJen

" commodes,offrant sûrement Une ‘des. meilleur
sitions pour le Commerce de détail.Si'q vel

ocntaire respertable désirant des amélioïations
v'addreman léntôt én, réussi, oniles ax}
ou pourrait les arruages ouivaul on goûts

y ALEX. COUNTNrane

  

 

 

LA Février 148
0h0% .

: uC RESTE ona
wdJd

©A WENDRER TT
. VEprbcieus Lot’ de;Teitesurle:réeBi:

. Linurout ducolts ville, avec Mawen'd
Bois a dis Hageot autie Ratimant. ‘ays:

igds ont sur ls, ree. Bye,
sur105 de préfinideürà fr vx
"14 Sonditions dupai
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4 WILLIAM WANEN,
MANBEACTUREUR INSTRU.

MENTS DE CHIRURGIE
ET DE COUTELLERIE,

154, Rue Noyur.UanE.
La partic ouest le ta rue Âte François Xa9

(Enseigne des ciseaux d'Or.)
MONTREAL,

 
VU 34 i
ICRIVSON. ©

i v DENTISTE,
1, re Gnas,
MONTREAL,

PLUKIERY Lo NuLvedir tHAPTLLL
METHODISTE

FA ECONN ESSENCE du patronsie qu'er Lavy

 

     
     

  

  

  

  

et buudages pour ruptures gunntis, profrestat d’extraire les deut« suivant

Coad?” + =. 1908 $
Ê acconté e«uér.nt qu'on le fn contre.

nel 14331 i !
le di jo le ses patins

> ; : .

gud 3] per bu Jibe 1 formes ceux de ces atin EN maie un : timent el

et LH ALL qu'ils déjà opéré, nussi bien qe le publie, of il A coutellene, treme de votede

1

  

      
  

    

      
  

  

ML, «
259 Jeg Peta

' v,f Hac | at maintenant eng19148 4 Jane Fs ledgeWit pias LA an principe we et amélioré, d'ap.# leque faus hotes, lens et enluns,
WIAA Bi vu Sptouve aucune douleur. , “t fieme LL donnera une atten paruculiore a tentes

motte nee raion dt a} te qu'il hem rep me, ainsi que pour aflilet lis couteaux et
ve innteutments de chiruigie,

T sept, 1897,

VENDUE PAR I
10 donz. Chaznpi

    
coin pases dey Bats antifie

viefles depnis one jeagu'au pit lier tout entier

d'aprés des prineis re puederies of senting se

No BML DL desi erait que less patiens gut ont

i TERSLRWSLIE]
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PHARMACIECENTHAL.
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rons matinée.
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eT 2 . tent avoit l'opération pour Lae Vheuie, au ds, 150 do Câpres français

SALS TAREILN 23 REMEDES DU MONDELES CURES LES PLUS MERVEMLEUXS préveai le dé-ageémentate Patient. LE BEMEDE LU MONDE LE PLUS EN VOGUE, 60 ao Evwmee d'Anchois
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Foëles deGous esttés de Montréat,
Loch Cais tight) OUI ÉS CLURISS
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Pa les Prince of Wales Xureery,
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JOUN M, Ton!
Mortreal 16 juillet 8247.

VENDRE, AUN MAGA INS DU SOUS
J SIGNE,
AW barils Pois Couvlus, à l'usage des famalles,
29 bats
7 haucatta,
61 je,
tu guts de

; Cassonrade teès Llanch
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batzique, $ Huile.
JOHUX à, TOBIN,

Macut 1817.

LOUER,— Pons hiver eu Blas
CB dues, sto le requiert, sur Je gua
té Richmond, we sé-idenee privee désiiable,
l'uese amor Fer Octobre prochain.

S'udresser à
JOUN M. TOBIN.

14 Septembre 1817.

LIGNE DE DILIGENCE
ENTRE LE

VILLAGE D'INDUSTRIE ET
MONTREAL,

EN PASSANT PAR L'ASSOSIPTION.
i 3 Sonssigne nfornne le pabhs qu'il vient

d'¢établis une Ligne de Diligenees entre

le VILLAGE PINDUSTRIE et MONT-
RÉAL, en passant par lo Viilage de L’AS-
SOMPTION.

Les vaitures seront comfoitablos, les che-
vaux excellents, et il espere que de toutes
minieres les vyy dgeuss seront satisfaits,

Les diligence» prturont de Montréal, tous
les Mandis et Vondiedis a-3 heutes, P- M.
Ju Village WINDUSTRIE tous los Lundi
et Jeudis à 7 heures, A. M. Pour autres in-
formations Sadressur à L’HOTEL. QUEBEC
4 M, BREAULT, à D’ASSOMPTION chez
M. DE MERGIER et au propriètauc au vil
iago d’Industrive

© JOSKPH ESC)
Village, d'Industrie,

Pir
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CUMPAUNE DIS MONTREAL.

Porn DEXPLotrATION pts Mises.
v à VIS est parle présent donné que la DH-
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La 6d par Put, le 8 Mare 1941S,
24 Gu pare Pang, Je 5 Mai Ish.
2s 6d par Pat de 5 Juillet 1848.

Pas ocdi-+ dos Dirécteurs,
ARCHD. H, CANTDELI..

Secrétuire.
Mantiéal, F1 Déc. 1817—
Nope—Les Actionnares qui résident à

Une distance, pensent faire leur remise par
ait =ur smcune des Banque de Montréal.
It Monuéal, 1515.

AVIS,
SOCIETE DE NAVIGATION DU

RICHELIEU.
i ES Actionnaites dans celte instituting
J sont pat les présentes notifies que Pas.

semlilée aunttelle pour Finition des comp-
tes dé année espirante et Pélection d'un
neuveau comité se tiendra a St. Chales, a
ote! Lemyre, Mardi, be 15 du coûtent. |
Seance i Midi preus. ;

Par Ordre,
J, F, SINCENNE

SEGUETAIRE.
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tissc4, clôtures, & trus complèts et en bon
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A cette époque, il état, sdvant les appa-

Place Walerlvo, Pull Mail, London,
DIVISION DES PROFITS PARME LES

AHONNIES,
PRESIDENTS HONORSIRES.
Le comtede atol,
Le comte de Covetewn.
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ne detion ne peut se Hansfer.. ans avoir dic

vo..fiemke aux termes de lacte.
Var outre des Diceteurs,

ARCHD. 11. CAMBELL,

2, Grande rue St, Jante
Serctaire.

Monttéal 21 Oct, 1847. |

ECOLUES PRIVEE.
No 58, tue St. Unnais.

Principal ~ Me. Phillips, ci-dev-nt du Higs

School,
Assistant maitre classique, Mr, Richarda, ve-

nan d'Angleterre,
Maitre Frarçaie, Moss. MosTIER.
Maitre de descin- Mi, SOMERVILLE,
"FE Couss d instiucton est euticrement prati-

1. que et propre pour les besuing patueulers
dela jeunesse qUi se propose de se dévouet aux
wolessinns ou aux afluires mercantiles.
On put ac procurer des prospectus en adres

santa fa maison d’écolr.
S. PHILLIPS.

 

7 septrmbre, 1847

BANQUE D'EPARGNE DE
MONTREAL.

Moatant dis aux déposdears le
0 Juin ISAT...LL £187,519 13

Supt. $0, 1817,
snontant depose dans los

trois inois finissant a cotto
date... 22 © LLT0008 1) 4

Do. Montant retiré... GI,064 9 2

 

Augmentation depuis le 30 Juin.£18.01 5 2
— 

Balauce due aux Dapositeurs 2 cette
day...RS. £205,563 18 3

A BANQUE CONTINUEà étre OUVER-
TE tous les JOURS depuis DENjusqu’à

 

 nable, Pout plus amples particularités s’udres-
sur à

Cp. LADD.

À Ur fonderie de Montréal,
lue William, Faubourg St, Anne.

12 Nov : 1817.
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JpUSE qualité supétoure peur GRILLE
.

À voudre par,
JOHN TORRANCE & Cie,

TROIS,etles LUNDI et SAMEDI NOIRS
depuis SIN jusquâ HUIT henres.
Ou peut se procurer des copies des règles

et régloments et toute infounation requise or
s'adressant à la Hianque.

Par oùdre du Buteau des Ditceteurs ussis-
ants.

JOIN EADIE,
Directeur

Baxauz D'Erarese ne Mostneat
Crando rue SL Jacque  a Dix PLASTRES le Chaldron.

l'Hianvièr, 1818"

DeebeginT

; pat «ont pit

Le comte de Levenet Melville
Le conte de Nosbuzy,
Le coute de Siair,
Te couttede Souets.
Le vicomte Falkland.
Lord llehinistone.
Loc Beliaven ct Stenten,

Directeur,
Tames Stewart, Neuyer, Prisylont,
tH. Da Castro, tieuyer, Vice-Président

Samael Henderson, Veuger,
HamilBlair Avarne, Frayer,
Edound Bwyd, Ecuyer, Président,
Charles Duwi, Fer.
Charles Graham’ Fer,
F. charles Maitland, Eer
John Kitehie, Fer.
“Ciltiore, Pat Fer

N en,     RU, à

5. Msle
Hernets.

Secrétaire—baciex Maciniyre, Ver,

{
ue
énorme capitue, et pur le succes

—ouivh

sur a
acu lieu

Le ter Juillet, IXla compaguie, dansaune

aséernblér générale, fit uneaddition de muitié aux

sopnnes payées pas les actonaues, et appropiia

aux aboneés une cépaitition de £2 par cent, par

année depuis fa date deleurs polices, de sorte que

+ ition à One police de LEOUS, enforce pendant

dans,

Premiums que de

Chir.

 

 

  

  

   

 

mande la Snciété sont d'un autre
os, et le moitié seulement en doit

peudantles cinq notées qui suivent
224 AMIEse quand l'assuranceest pour toute

ca sVautee nudtiéest sujette à l'intérêt de 5
t ab, pour être déduite à la most ou

payéloisir. Par cet arrangement il devint facie
à ne personne d'un reveuu métiocre d'assués

une existence à sa faille set dunsl az dhe

Acquisition de tustune, l'abonnement peut ble

avcudonné pendant les Bans, l'ahbonné ayant pavé
la moitié du tremium, au lien du total, seloars

i que ordinaire.
noi, une p'ertuune de 25 ans, peu par ug

pairment annuel du LN. 16s. 3d, pour ‘es5 pre-

mières antiées, et aprés du total du Préraiam 257

15 GA, act et à sa Veuve et Asus enfants a sa

tune sine de non mvins de £3000, sujette

dement à la déduction de £141, 135. 3d, dant
bu montatstdes presnitmes non payés—Celui qui
densanderait vue avancetetaporaise d'eugent pois

aussi, aux termes de vetartangemient, dans leans
où il remettraiton police au moyen de laquellt il

aubtenu cette avance, la remettre sealement en

payantla moitié du Prominin au lieu du total,
selonl'usage de la plupartdes ages Hricaux.

Les grandes facilités présentéeh jar fn comp

gnie, sous ces ruppoits ei plusieurs autres, sont

telles que ce devient en quelque sorte un devoir

motat pour choque pure qui ne possède pus de

Gutune, tnais senlement un revenu médiore, de

faite assurez sa Vie pour vue somme qui ped moe
cures uncnisance confortable à sa famille.
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Taux des Premiums.
Are, cans Probes uvre Profits.

25 LI JF Bu. s..... £2 2v Ltd per cent.
30 2 3 10..... 287 do

0 219 Looe... 3 3 9 do

so 4 6 U....…. 5 107 de
6 @ 15 3... 179 d
Un recevra toutes les infurantions voulue eo

Mall, Londun ; oud
ANDW, MGILL,
Agent pour le C'amida.
Rue St, Frauçois-Navier.

5 Avril 1847.
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ST. MAURICE
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TROIS-RIVIERE,
ignés
pour

ES Sou
4 GENTS

 

vrçuiventun assortment étomdu de POEL
doubles, simples ut de cuisine,
DRONS, REFRIGERANTS à I’

CHARRETTES, &c. &c.
—AU38}——

RUE, ot POINTES A CHARRUE.

 

qu'un discompte sate Wniformémant joué

boutiques,
Fer en (Darro de grandeursextra

faits 8 vedie, ; ’
* FRYSON FT FERRIERS Montréal 30 Sept. 1841.

‘Vhempoun, Fer, 48, Ras

ETTE cupuanie à fonds consetidés, établie
+ par ate du Parlement, sans 1esponsa bilité

Loflie la plus patlaite surcté, par son
t elle «, été

be deptis sur comineheement en 1823,et
uisttiations vusidérable de l'reminnes qui

été de L100, baisant es tout £1,100, Les -

Pndressant n Dircéteurs locaux (Président) Fe
ward Boyd, Ker, et E. Lennox, Eer. No-8, J'eb

apa Elo nommés A-
a vente des MANU-

FACTURES Lien connues de fer ci-desaus,

CHAU-
TASSE»

CHAUDIERES A SUCRE, TOUNRTIERES
CHARRUES DE FONTE, BOITES À

FER EN BARRE MOJILES A. CHAR.

lis sont bien nise d'informer Je pubbe

a commerce sur tous aucles poils aux
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